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EDITION 011 MIDI
Circulaire collective au clergé

La cireuhuto suivante a été lue hier dans 
toutco lus églises do l'arcliidiocéae :

Archevêché de Québec, 
15 novembre 1802.{

Chers Collaborateurs,
La Circulaire suivante quo Mjçr l’Ar* 

clicvèquedo Montréal vient d’adresser à 
Bon clergé (M novembre), concernant 
«leux publications imprimées dans son 
diocèse, mérite notre pleine et entière 
adhésion.

I 44 Dans la lettre pastorale en date du 
21» septembre dernier, les Archevêques 
«t Evêques des provinces ecclésiastiques 
do Québec, de Montréal et d’Ottawa sc 
Bout élevés avec force contre certains 
journaux et feuilles périodiques, coupa­
bles d’injures graves envers la religion, 
la discipline «lé l'Eglise et scs ministres.

i “ Nous espérions qu’un avertissement 
aussi solennel Bullirait pour faire rentrer 
ilans le devoir ceux qui s’en étaient écar­
tés dans leurs écrits, sans qu’il fut né­
cessaire de recourir aux censures.

1 44 Malheureusement on a répondu à 
jrtto leçon pleine de charité, par lo mé­
pris, le refus d'obéir, de nouvelles insul­
tes, un persifllagc impie à l’adresse de 
l’autorité religieuse et par l’annonce do 
la publication prochaine d’an roman mis 
il l’Index.

“ C’est pourquoi je me vois aujour­
d'hui dans la pénible nécessité do sévir 
et do prendre des mesures plus efficaces 
pour protéger le troupeau contre les at­
taques perfides de ceux ( ui veulent le 
disperser et lo perdre. ”

Nous croyons qu'il est aussi de Notre 
devoir, pour préserver les fidèles confiés 
h nos soins, ue porter contre les coupa­
bles les peines qui ont été justement dé­
crétées par Mgr l’Archevêque de Mont­
réal.

En conséquence, le Saint Nom de Dieu 
Invoqué, et usant «les pouvoirs formelle­
ment reconnus à notre autorité épisco­
pale par la dixième des règles de l'Index 
publiées par ordre du Concile de Trente, 
Nous, Archovôqucs et Evêques de la pro­
vince ecclésiastique de Québec, condam­
nons deux publications imprimées dans 
l’archidiocèsedo Montréal, savoir: la 
Chtimdu-llcvnc et YJücho des Deux-Mon- 
tonnes, et Nous défendons, jusqu’à nou­
vel ordre, à tous les fidèles, tou» peine 
do refus «lu» sacrements, d’imprimer, de 
mettre ou de conserver en dépôt, de ven­
dre, de distribuer, de lire, cio recevoir 
ou de garder en sa possession ces deux 
feuilles dangereuses et malsaines, d'y 
collaborer « t do les encourager d’une ma­
nière quelconque.

Sera la présente circulaire lue et pu­
bliée, dans Nos diocèses respectifs, au 
prône des églises paroissiales et autres 
où se fait l'office public, le premier di­
manche après sa réception.
Nous demeurons bien sincèrement,

Chers collaborateurs,
Vos tout dévoués en Notre Seigneur,

E.-A. Card. Tasciiukkau, Arch, de 
\ Québec.
i Ij.-N., Archer, de Cyrènc, Coadjuteur 

de S. E. le Card. Taschereau, 
t L.-F., Kv. de Trois-Rivières.
+ IOti’iikcîK, Kv. de Nicolct.
+ Anoré-Aliiekt, Kv. do Saint-Germain 

do Rimouski.
+ Michel-Thomas, Ev. de Chicoutimi.

Devons-nous payer la taxe 
ilu gouvernement ?

Voilà la question que nous posont nos 
amis de toutes parts en ce moment.

Mardi dernier, nous dit-on, l'Electeur 
annon«;ait quo le gouvernement avait 
adressé des instructions à scs percep­
teurs du Revenu, leur enjoignant do 
poursuivre tous ceux qui n’auraient pas 
payé la taxe à l’expiration du délai de 
huit jours do la date do l’avis publié dans 
la Gazette Ojjkiclle du samedi 12 cou­
rant. Vous ajoutiez qu'une liste des 
avocats conservateur» qui devaient ko 
partager ce plantureux patronago avait 
été dressée.

Vendredi, Y Electeur annonçait quo le 
gouvernement avait changé d’avis et 
qu’effrayé des protestations générales, 
il avait contrcmandé ses ordres aux per­
cepteurs du Revenu.

Nous devons répondro à nos amis que 
dans les doux cas Y Electeur était dans lo 
vrai. On va voir que nos renseignements 
étaient bien exact».

Mercredi, la Montreal Gazelle, lo prin­
cipal porto-paroles du ministère, disait :

44 l’rocccdings arc to be taken at once by 
tho comptroller of the provincial revenue 
•gainst those who have not paid the new 
Commercial tax by next Saturday.”

M Ec contrôleur du revenu provincial 
doit incessamment prendre des procédures 
contre tous ceux qui samedi prochain n’au­
ront pas payéJa nouvelle taxe commor- 
eide."

Samedi, MM. O. R. Prowso et A. M. 
Fcnthcrstono sont allés -voir M. Lamb, 
percepteur du Revenu à Montréal, pour 
lui demander do ne pas poursuivro avant 
quo le comité des marchands ait pu ren­
contrer les ministres. M. Lamb a ré­
pondu à ccs messieurs quo les marchands 
n’avaient pas besoin d’être inquiets, vu 
que les percepteurs du revenu avaient 
re<;u une nouvcllo circulaire du gouver­
nement leur onjoignant do suspondro 
Juiqu’à nouvel qrdro les poursuites en 
rewtvremcut do la tnxo.

1 • comité «les marchands do Montréal 
renc}*lf9r% i*§ n>inU*.rfts demain.

Nous ferons connaître aux marchands 
de Québec ce «qui y aura été décidé. Us 
feront peut-être bien d’agir de concert 
avec leurs confrères de Montréal. C’est 
le moi Heur conseil quo nous .puisshma 
leur donner pour le moment.

Notre prochain liemonaiit-
gouvernenr

11 s’est. fuit bien des conjectures dans 
la presse et dans le public sur l«i choix 
du successeur du lientciiant-gouvcmour 
Angers, dont le terme d’office est expiré 
depuis un mois.

Plusieurs fois le nom do l’hon. M. 
Cltapleau a été mentionné, sauf à être 
remplacé lo lendemain par «jnelquc au­
tre.

Vendredi dernier, Y Electeur publiait 
la «lépCcho suivante, qu’il venait do re­
cevoir d’un homme marquant :

44 Montréal, 18 novembre.—Vous pouvez 
annoncer en toute eertitudo la nomination 
«ln Chapleuu comme lieutenant-gouverneur 
•à Québec avant un mois. Il n’habitera pas 
Spencer-Wood et partira pour l’Europe 
«lan.s deux mois pour y demeurer un an."

Rien que plusieurs journaux conserva­
teurs n’en persistent pas moins à men­
tionner encore le nom de 1 honorable L>r 
Ross, nous croyons cependant «pic notre 
nouvelle était exacte. En effet, nous 
voyons «jue, vingt-quatre heures après la 
pul mention de notre dépêche, les jour­
naux conservateurs les mieux renseignés 
la corroborent.

Samedi soir, le Monde publiait en tête 
«le ses co’oi.nc^ la i.o e que vooi :

“ M. Chapleuu devient lieutenant-gou­
verneur, c’est décidé. ”

Le même jour, samedi, lo Mail pu­
bliait à Toronto ce qui suit :

44 The Mail correspondent was informed 
to-duy on the best authority that it has 
been finally decided that Mr Clmpleau will
1 t 1 I tt tf t V I é ABk A 4 raAft* AMM «VM r t tbe the next lieutenant-governor of Quebec.

44 Lc corrcHponthmt «lu Mail a été in­
formé aujourd’hui «le source 'très autorisée 
qu’il est définitivement décidé que M. 
ChaplcAU sera le prochain lieutenant-gou­
verneur de Quebec. ”

Actualités
La surabondance des matières nous force 

à remettre à demain un obitunire à la mé­
moire «lu regretté M. Auguste Guilbault, 
de btc-Elizabeth, comté do Juliette, ainsi 
(pi’r.u compte-rendu de démonstration en 
l'honneur du rév. M. Cinqnvirs à bt-Alcxis 
«le Met ipeiliac.

L’honorable John McIntosh est toujours 
dans le mémo état.

Les anciens zouaves pontificaux, ont eu le 
13 coûtant une assemblée générale à Utrcch
(Hollande). Le général de Charette, ainsi 
qu’un c«u tain nombre de catlmliqucu fran­
çais, belges et allemands y assistaient.

M. Joncas, rédacteur U Y Evénement, a dit 
vendredi à un journaliste d’Ottawa :

“Le cri contre les castors est général. M. 
Pelletier absorbe presque tout le patro­
nage. M. Taillon ferait un meilleur chef 
que M. DcBouchervillc, et si ce changement 
ne se fait pas bientôt, le gouvernement 
tombera en bottes. ”

Aujourd’hui lc comité «les ministres 
nommé cul hoc étudiera le mémoire de la 
minorité catholique du Manitoba et, quel­
que» jours plus tard, entendra ses avocats.

Les membres du gouvernement provin­
cial «pii demeurent à Québec doivent partir 
aujourd’hui pour Montréal.

Le cabinet siégera toute L semaine à 
Montréal.

siège.

de 10.
majorité libérale est donc aujourd'hui

Violente tempête à Montréal vnvlro ’ 
soir.

Les délu ilu en dornièro édition.

Les citoyens de Montréal ont chargé M. 
J. N. Oreenahields et M. Donald Mc­
Master de contester la légalité des taxes 
provinciales.

La ligne de steamers 44 Beaver ” songe 
faire do St-André, N. B., son terminas 
d'hircr.

Les trois gouvernements, du Dominion, 
de Québco et d’Ontario, ont nommé «les ar­
bitres pour le règlement de leurs comptes. 

M. lo juge Burbidge représente)» lo
gouvernement fédéral.

M. le jugo en chef Cassault, la province 
de Québec.

M. lc chancelier Boyd i» province «VOn- 
Luo,

Il noaü fait plaisir d’apprendre que M. 
le juge Murray est un peu mieux et que scs 
médecin» espèrent maintenant le sauver.

Hier, on lui a permis de recevoir non 
vieil ami M. Jav-es Dunbar, C. R. et do 
converser quelques instants lui.

On vient de découvrir une riche mine 
d’or près «lo Trr.ro, Nouvelle-Ecosse.

Eclios de l'élection de Mat-ane
l-A dernière élection a Mutauo fourmille 

trop d'incidents intéressants pour «pic nous 
n’en fassions pas part à 1103 Iectours.

* •*
Ou «e rappelle qu'au scrutin «lu 8 mars, 

notre ami M. l'inault perdit sou mandat 
par suite d’nuc illégalité.

Au dernier moment, on fabriqua une 
lisle électorale «huis un canton non orga­
nisé situé sur la ligne de T Intercolonial. 
Uct te liste lut faite sans avis, sans aucune 
des formalités requises j>ar la loi.

Sous prétexte d'un défaut de procéduro 
dans lc modo ndoptépour faire rejeter celle 
liste «le fantaisie, les autorités «le l'Inier- 
colonial purent mener leurs esclaves au 
poil, et le verdict «lu comté fut renversé.

Aujourd’hui, grâce à une nouvelle illéga-. . .. voue iiioga-
ho- «le la part do scs adversaires, M. ri- 
nuult- reprend lc mandat qui lui avait été 
volé le S mai s.

«
• »

Commo nous l’a vous déjà annoncé, M. 
Fitzpatrick représentait M. Piuault, et M. 
Adolphe Dionne, associé de l’honorabie M. 
Flynn, représentait,Àl. Boulay au décompte.

On avait déjà dépouillé les hulletins dé­
posés à onze “ poils.” On en était arrivé h
la paroisse de Sandy-Buy, 011 il y a doux 
poils : l’un, h* No 1, appelé le 44 poil dospoils : 1 _
Boules,” donne toujoui*H une forte vnajerité 
aux libéraux ; l’autre, le No 2, appelé le 
poil «le Sandy-Bay, donne une petite majo­
rité aux conservateurs.

On ouvre] h s bulletins «lu poll No 2. Les 
liois prciniciH que l'on examine sont favo­
rables à M. l'inault ; M. Dionne. rcprc.sim- 
tant M. Bouhiy, fait tcrmirquer qu'ils ne 
portent pas les init ial» a du «lépulé-ntiicier- 
rappwtcur mais au lieu de c« la le num ’ ro 
indiquant lo chiffre do votation.

M. Dion ne croit avoir affaire au poil 
des libéraux, il fait aussitôt un discours 
échevelé pour démontrer que cc»trois bulle­
tins de même que tous ceux «|ui les suivraient 
devraient être écartés, parcoqu’ils 11e por­
taient pas les initiales du député-officier 
rapporteur. 11 invoque à l’appui dosa 
prétention le jugement rendu duns la cause 
«le Bernard et Brillon rapporté au 10e 
volume «le la lie nu LcqaJe.

M. l'inault ut M. Fitzpatrick n'osèrent
pas contester ce point île droit. Lo juge 
décida que ces bulletins devaient être reje­
tés. Puis l’on continua l’examen des bulle­
tins.

M. Dionne ne fut pas lent à découvrir
que c’était le poli des bleus et «juu M.
B01 ’ * . -uiluy y avait obtenu une majorité «le 27. 
Il se mit alors à plaider la contre-partie «le 
ce qu'il avait argumenté en premier lieu, 
prétendant «pie tous ces bulletins «levaient 
être admis.

M. Fitzpatrick dit qu’il s’en tenait à la 
premièro argumentation do son adversaire 
et an jugement du juge. Et le juge d’in- 
tcrpcilcr M. Dionne et de lui dire :

—Mais, monsieur, comment pouvez-vous 
changer «l’opinion aussi vite ? Vous venez
«le prétendre, il y a un instant, que les 
bulletins ne portant pas les initiales «lu
député-officicr-rapporteur doivent être reje­
tés, et vous m’avez fait décider en ce sens. 
Vous voudriez maintenant «pic je. décidasse 
en sens contraire. La chose n’est pas pos­
sible.

M. Dionne, furieux «le sa déconvenue, 
injurie M. Piuault depuis ce jour dans le 
Courrier du Canada. 11 nous semble quo 
dans les circonstances il eût mieux fait do 
garder le silence sur un événement qui lc 
couvre do liante.

M. Pinaalt et M. Fitzpatrick avaient 
apport»; avec eux tous les rapports «le déci­
sions on pareilles matières, qu'ils avaient 
dans leurs bibliothèques ou qu’ils avaient 
pu se procurer à la Bibliothèquo «les avo­
cats.

Ils n’avaient pu ccnemlant mettre la 
main sur le 16e volume «le la Jicrue Léjalc,
contenant le précédent «pii a disposé «le la 
cause. C’est M. Dionne qui l’avait apporté 
pour contribuer à restituer à M. Piuault le 
mandat de Matane dans les circonstances 
que nous vendus de mentionner.

***

Il ne faut nus croire que M. Boulay était 
le candidat cm gouvernement.

Lc ministère n'avait nu même nhissir à 
faire mettre son candidat on nomination.

On dit que M. Edgar va insister à la

Ïiroehaine session pour qu’une enquête par- 
ementaire soit faite sur les actes de sir 
Adolphe Caron.

*
Un député conservateur en Angleterre, 

M. Frank J urnes, vieut de perdre sen

Voici «les détails uut.hcnthpics.
MM. Asselin et Boulay s’étaient pronon­

cés sur les hustings contre les taxes, con­
tre le personnel du gouvernement et pour 
l’utedjtion du Conseil législatif.

L’honorable M. Flynn comprit qu’il no
fils

I

Sept nouveaux cardinaux seront nommés 
au Consistoire d«i décembre.

Sept autres seront créés dans celui de 
ma rs.

Ce dernier chiffre sera probablement 
augmenté.

pouvait pas accepter de pareils candidats, 
mémo en supposant que de telles déclara­
tions ne • fussent que des trornoc l’œil

IKiur le faire élire. 11 envoya donc à 
limouski son associé M. Dionne (lc 
même M. Dionne qui plus tard (levait 

plaider si énergiquement ixmr faim 
donner le mandat à M. Pinauft) afin «le 
faire retirer MM. Asselin et Boulay en fa­
veur «le M. Louis Taché, avocat à Riinouski.

M. Dionno tit signer le bulletin de pré- 
r •* dion do M. Taché et lui remit le dépôt 
«1* MO. Mais à la dernière heure, MM. 

lin et Boulay refusèrent de so retirer, 
• :■ owlidat du gouvernement «lut retour- 

i<< . . '.ma lui.
***

Il n’est pa3 vrai que la Reine Victoria 
soit malade.

Elle jouit d’une excellente santé.
Sa Majesté est eu ce moment à Lon­

dres.

Il ne faut pas blâmer l'officicr-rapporteur 
M. .S.mcier de l'acte de son sous-officier M. 
Arthur Boucluird, qui a négligé do mottro 
ses fi liales sur les bulletins déposés au 
poll No 2 «le Sandy-Bay.

Tous les députés officiers-rapporteurs
avaient été désignés par le comité conscr-

Mvateur du village de Matane, et l’officier- 
rapporteur avait reçu instruction de se sou­
mettre il ia direction du comité.

***

Bien que le candidat Boulay dénonçât la 
politiqno du gouvernement, M. Flynn lo 
préférait cependant dJJ beaucoup à son ad­
versaire M. Piuault.

Aussi il faut voir les moyens auxquels on 
a eu recours.

Quelques jours avant lc scrutin, on ap­
prit qu’un bleu important de Cedar Ifall
refusait de prciulrc part à l’élection jusqu'à

iboice qu’on lui eût remboursé Ç0.r> qu’il avait 
payés pour le maintien de la liste électo­
rale de ce canton non organisé ù l’élection 
du 8 mars.

Quatre jours avant lc scrutin, un avocat 
bleu bien connu descendait «lo Québec à 
Ccdnr Hall pour lui rcmettro les $65 en 
question.

Ce n'était pas suffisant. On so révoltait 
contre les taxes. Alors, M. Flynn autorisa 
M. lo curé do Cedar Hall à (hqiensor $200 
en travaux de cohmisation, s’engageant à 
faire voter ce montant à la prochaine ses­
sion.

Une maison de commerce de bois fait «le 
grandes affaires dans cette localité. Kilo 
est naturellement pour ce gouvernement 
bienfaiteur qui vient «le prendre la part 
des marchands «le bois, contre cou vilains 
colons quo M. Morcler protégeait. La plu» 
odieuse intimidation fut mieo en jeu.

A quatre reprises, un électeur se nréaonta 
pour voter. C’était un bon libéral, qui
guettait là chuncc d’cxerccr son droit do 
vott sans être vu par sou 44 bourgeois ”. 
Mais celui-ci guettait aussi sa victime. Par

quatre fois, ce pauvre électeur dût retour­
ner chez lui, sous la menace «le pcr«lrc se» 
sous-omt rats «le Ikms s'il votait.

A Métis, les représentants d’utio autre 
grande maison «le commerce «le bois «lo 
Québec adoptèrent un autre moyen. Ils 
®n£aK^rcnt huit électeurs libét aux |>our la 
journée, promettant «le les 1 amener à temps 
pour voter. Ils les firent monter sur une 
goélette, gagnèrent le largo et retinrent 
ainsi nos huit amis jusqu'au soir, malgr' 
leurs protestation».

.•

• » »Notre grand choix en Polletories
DE TOUTES SORTES EST

Une catastrophe

Chicago, 19 nov.—Ln petite villo «le 
Mountain View (Arkansas) a été jetée dans 
le deuil ««t la consternation par un terrible 
accident «pii s’est produit pcmlunt la soi-
réo, à une fête organisée à l'écolo publique

r la victoire «!«•*«le la localité pour célébré . 
démocrates aux dernières élection».

Lv fête devait se terminer jmr »l« s suivra 
«l'artillerie et un grand feu ù’avtifice. Deux 
barils d<‘ poudre et de noinbieuM’» pièce» 
d’artifices avaient éét^transporLébfleet effet 
àp’école, où s’était réunie unojfoulo énorme. 
Or, (Kmdnnt que l'un «les orateurs haran­
guait les personnes présentes, les «leux ba­
rils «le poudre ont fait cxplosi«>u, l'école a 
été complètement détruite, la plupart «les
___ . . • 1 . •. ....

t
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PÏLUÎRWÏS, DOIS', CAPOTS, Etc
t:r N oublie

loi ont.
pas quo nous voulons s on dôfaii c lo plus têt po.qsiblo et pour cela îious y avons 

réduction proportionnée afin «Votre certain du vendro à tous ceux Qui so preson-fr.it subir 11110 reduction propci

I

personnes «mi s’y trouvaient ont • t« onne 
velios sous les décombres, et, pour coniblo— -------- --- - —, v | -- - — - - -

«le malheur, le fou a pris aussitôt aux de­
bris.

tenciulant 1rs hommes «pu sont p u venu» 
<; liéeù f«- dégager les premiers, et* sont mis aus­

sitôt à combattu* les flammes et n'ont pas 
tanlé a s’en remire maittes, d«* -ande «pi’uno 
seulu personne a été sérieusement brûlée. 
Mni.i trois autres personnes auraient été 
tuée» sur le coup, et «leux autre» si griève­
ment blessées qiVeRcH sont mortes quelque» 
instants après avoir été retirée» «les décoin-' 
bru». Une quinzaine «Vautres poi onms 
environ ont été aussi très sérieusement 
blessées.

iYoublicz pus d'aller
- CHEZ -

A. P. LARUE
Marchand-Tailleur

47 RUE NOTRE-DAME,
101 COTE LAMONTAGNE, 

— roua
i*anle\s!ts <l*!iivrr,

llabiKIeiateiifs compléfs 
vt Fuiituloifts

— FAITS SUR OIlDltlS. —

1ère CLASSE—o-o-BAS PRIX
COUPE AÎKÈIUCAIÎfE. par un Ullbuirn 

périnx'nté ayant été 1*2 un» «lans une *1
prcinitre^ muisouH «le Montréal.

x- 
«las

1ï. P. S.AlUfi
BASSB-VILLB, QUEBEC

l.r» MOV— 1 III

DE^AS^DES
Demande demploi. un jeune

IlOMMU bien rocomnmnilé et possédant 
plusieurs mimhs «l’exnerlcnce «lans le» «joui- 
merci; général, demande une placo dan» un 
bon magasin «le campagne. fcj'udr«*->or par 
lettre :

A. E. CANTIN.
21 rue Ste-Elizabeth.

Montréal.

Demande, u no Kit mit ion dan» le com­
merce «le pier ries «:l liqueurs en groH et 

détail. Pourra fournir «le bonnes recomman­
dations.

Adresse : M. B.
Bureau de VElecteur.

T 17 octobre.

SERVANTC DEMANDEE. -Bonne/» tout 
faire ; devra mu voir fair** la cuisine, 

h'adresser uu No 1GI, Oruntlo-Allco. Uagus 
élevés.

AVENDRE
A VENDRE. —Uiu». bonne maison do brl.

que» blanche»*, à deux éluges et n an- 
sardes, située près do la gare dti Par f’qtia, 
pouvant fnciletnoiit être mi-«* en «Iumm n g • 
nicnls. Kilo contient douze chain » .•«*-* *»f h
{vossugos, eau cliaudoa ch «que euig»; et l»aiu « 
'••au eiiamlc fourni par un apparoiidan»U) 

poêle «le cuisine. A part cela, fournaise a l’eau
chaude, gaz. water cl< set» « t grande cour. Ta- 

oinfipi»*K«*o ot pelnfuréc «!«•- Irai-.
Pour informai ions h’a«lre »<er à

E. F. MA RI KH.
:tVi ruo St Jean_________s_____________________________

imxlérô et coaditiou» faciles.
S'adresser à

TESSIER, DELACE & DoLERY,
Notaires.

10 nov—1 m
ll’ILFRID LAURIER A LATRIBÜNR .
*■ Magnillqueédition «les «liscours «lo M. 

T^uiricr«lopul» 1871.—On trouvera encore àco 
bureau quoique» exemplaires relié» en cuir.

25 mal l«r.>.

VIS AÜX MARCHANDS.—Une niag.il
flquo salle d’échantillons.

S'adresser à
Boite 4.02,

Bureau do Poste do Québoc.

Pour salles dMantillons ou bu­
reaux Gommereiaux

AU CENTRE DES AFFAIRES
Dans lc unacfotix «Hllflco maintenant oce»pé 

par “ L'KLKOTEUR au pied do la Côlo Iai- 
montagne.

deux vaste étages pourront être mb, à court 
avis, à lu disposition.de coux qui désireraient 
louer, soit pour bureaux d'affaire» ou ikjuc

11«> d'échantillon».
AscetiHcur, eau ot pr.z à chaque étage, voûter 

do sûreté, local bien aéré et éclairé, disposi­
tion* do» haIIos au gré dos locataires.

PourconffiUons, s’ailresser è co bureau.

ECOLE DU SOIR-—m. F. Ouhlet, profes­
seur A l'école des Clicrs Frèroa ffo Sa4,rit*

Fauvour, onvrim une éiaaae du foIi» lundi 
prochain. :0 jctobrc, coin de» rue- 8auvago.ui 
et Colomb. Cour» commercial et de l ingue 
française. I-o ii'wnbro des élève» '•cru limité. 
Ceux qui désiront en profiter «ont prié» do 
H'adro»»er nu No M ruo Ma* sue, dû on leur 
donne*.u tou-1«ïs rcnoelgncmcnts voulu».

JMous devons attirer tout spécialement votre attention qu’.iyaut fait 
GRANDE REV-JE DU STOCK, nous pouvons assurer que tous 

les départements sont encore au complot, aurtout dans los ditiérontos 
lignes propices pour cotto saison, telles que

Tweeds pour liabilicniMits, panlaleas, etc,,
l<rainl choix eu draps pesants dans tous les prix,

Etoffes a fouteaux, Etoffes a Robes,
Lainages et Flanelles, Frocs ci Caleçons, etc.

Ot ^Ruct ion eoiiüiclérablo qw il y n sur tout lo utocU. le puhlio do la villo
!.. acaiu^ aL 1 ut era do grand* aviuitniros on nous favorisant do un visite quo nous aolli*

Oitoxi* ïuitag

-A... 33. DUPUIS
HEfl. 0>. ’VS:^iXfl3ES2^r3E5'ü’'V3E3

Gérant.
Coin des rues St-Josoph et do la Couronne, St-Iîoch

P. S. Lo magasin so Icrino tou \ les jours i\ t)ix heures, oxcopto lo samotli.

Salie Jacques-Cartier
c«**rr utm<«

THEATRE ROYAL
A. FiSJ.T & Um.........Propriétaire» et gérant*

H15M A1N15 ( :o.M M KN« 'A N I*

JJ TT TvSI 3±! Z
Ej Mil / V C1 i €E j t Mi EJ S

Lundi, 14 novembre
/

1 KSQUATHK SŒURS ICAUL. clmnlouKes 1 
• «*t ui*li»t«îh turiMlohoreonnC'i oL m'»rioiiiit K, 

JinctOi Méjiari»» cl- distinct». Jxjs fM-un» Karl, 
Mauti ri llazol, audacieux exploits nur lo 
Irajiézo. Salolv'n, dans une élMiuclio du “ l’a- 
nulls perdu P« tile Gypsy, une «•toile en 
8<>u goure I»î« «iiuifri». Kti-ui'H Kir), sur lo tra­
pèze. Jack Brown Bros Wftlloy, la r.rémo 
do» obaiitouro «*1 daiKour», champion dos
dan eur . du Linm- *»i 1 e du moiidt». Maud ot 
H'izo). les Miu r- JC irl, «lans leurs originales

ontero
• »   -- ■ • # V * • ■ I 1 .««• or ' . 1 ». I 1 .T

spécialIU ». .Mi Lizzie Johnston, la pente 
i'rio-comii|U«» du < bunt et il«.» l.i tian-c.reine Heno-comui........... . ..........» . v ...............

Première upparii ion des reines aérienucs, le» 
4 somu h Karl. ét«»ilt»s américaines aux ta­
lent*. tuultipb ■*. dnns les danses «le* .Monta­
gnard-. Mus Bobble Carson, la petite ou- 
brott»1 anglaise. Ui soiree »-o torininora imr 
une d.’-opiimite conudie : " l/arri». éo «le Sul­
livan. "

0T 01er
— DET —

UE^ION JÂGIC
m nov -2u:sui

Prix populaires : 10, 20 ot 30 cts ami
Québec, Il nov. 1SJ*2. igMaaBHgggBtaHaaEBBBBSgagacazagBEg^^

Cours de Danse, Maintien, 
OalistliMe. etc.

-X:o:o:;

J Et cours du professeur Mono
-J NAI.D, dans, les branches cl-de» 

Hti». ouvriront ti ses salle.» à l’étage 
Hiniériour «le l'institui Canadien, ruo <!«• lu Fa 
brique.

Lundi prochai r, 14 novembre

"\f OULIN A VENDRE.— Un moulin ù fa- 
iWL ilne, en pierre, en bon ordro, ayant 3 
meules, dont une pour orge poi lée, situé à Ht- 
Ambroiso, a «leux ariiont» «lu chemin do for 
«le Québec et Uc St-J eu 11. Ixx pouvoir dVau 
(la Itiv 1ère «les M ires) «lont ln chute est d'au 
moi lis 4 » pied» oh! , outre cello r quifO i»oiir lo 
moulina farine, d'une force motrice stitllrauto
pour une manufacture quelconque. I»» lor­
rain, qui a deux arpents 011 supovflcdc, ren­
ferme u no belle carrière «léj/i exploitée. Prix

Cl ans c» «le» Joiinc», n I h. 30 p. m. induite», 
8u ii; p. in. Dos leçons privée» seront donnée» 
aux heures qui conviendront à uno ou plu­
sieurs personne».

I *our plus ample» informât ion - et circulaires, 
s’adresser aux magasins de musique A. I>a- 
vigne, |{. Morgan et Allaire, ou au proici-ouur 
ur Ion prémisses.

12 nov—

APPAREIL BREVETÉ
POUR LA

F ABRICATION DE VINS CANADIENS
AVEC TOUTES SOîîTES DE RAISINS

SYSTÈME V. BIARNÈS
M. P. ni ARN is. 31, ruo St-I«oulii, Québoo, aprè» de noinlircute» ét udns ri expé- 

ri'-nc.oH «ur a fabrie itio.i dos vins «Liuadien-. «mi parvenu a combiner un système 
d apparoii réuniüsaiit «les avantage» inconnus ju m’a co jour et quo l'on peut corlitlor 
tare le «le,rider mot «le la science.

Quantité et degré «lo vin obtenu : 00 gallon» m minimum a 1«»° par IV) !bs do rai- 
slim hcc* ; ou obtient «les vins* au degré qu'011 y *i mIi o.

Pub lication indispensable
DAHS CHAQUE FAMILLE

“ PARIS- MODE ”

QUALITE SUPERIEURE DES VINS
^Rapidité dnnH la fabrication ;

Facilité clans la man'uulation,
Solidité cl ins Jo systomo d’appareil

JOURNAL donnant morcoatt «lo Timaiquc— 
patron» découpé»-gravnrca colorié#*»—• 

" L’Epouno Vierge "-ou-

I

A LOUER.—Otto «excellente maUon, No» 
28 et 30 ruo du Paiai», avec bcllu cour, 

étable, etc. Possession immédiate.
S’adrCHHcr a

AL Pii. POU MOT.
Procureur,

27septr-j no No27 ruo du Palais.

Local spacieux a louer

A Ventrée de la ville, à fa porte de* steamers 
et des bateaux, et à proxi mité des 

jures d*. 1 chemins de fer 
du Nord,

roman h sensation 
vrago» do fantnUio, etc.

J a direction ne sera responsable quo «les 
urgent» reçu» par mandat po»to U radresso «lo 
li direction: (/Vins Mode, 8I0, Notre-Dame, 
Montréal), la direction no pouvant êlro ros* 
ponsablo «le»* Im post eur» qui voyagent dans ie» 
«lillérentcH partie» du Canada.

Abonnomcnt : $3.00 par an
10 octobre—3m

uni «lemanUfint \ M. P. Biarnès unOn peut se rondro compte «lu rénuUatob t
éobnntillou •!u \ in fabriqué au moyen «lo nou umivol appareil : il » omprr i or.i d'ou
faire l'envol, en folgtmnt A la «lemnndo *2.» cl» ainsi nuo do don mu* tou» ren­
seignement» et toute- le» indication- qu’on voudra bien lui dem \n«h.»r.

«m peut $0 procurer do» vins fabriqués par M. Blurné» îul-mOiuo à ralnon «lo

©O OEITTS lo Gr-â-LBOiT
Adresser \r* commande» à M. Biarnès, 51 rue 8t-l/OtiK par carte postale.
M. ICI/.éai Arman I, ruo Ht-Valler, 1013, est lo ropréumluiit autoilhé «lu BiartiM 

pour la vente do» vins.

COMPAON
- DES -

MOL LIES A PA P
DE MONTREAL

ORDO
- ET —

(Moulin» û Paplor du Si-Laurcnt)

INaiiiiIapiurc et ^'cnle de
Papier à Livres,

Papier Teinté,
PAPIER Ho 3, A JOURNA' X, 

PAPIER COLORE POUR AFFICHES
Papier manille blanchi ot écru, 

Papier brun d’omballago
- do paille,

CALEB OUI KEIS
PB LA PROVINCE ECCLÉSIASTIQUE DE 
QUEBEC,DES DIOCESES D'OTTA WA. RI- 
MnUSlCI ET DU VICARIAT Al’OBTO- 
UQ'JK DK PONTIAC. „ , ,

l.oh soiiIh approuvén par Son Emlnenoolo 
Cardinal Tu « liercau, Mgr l'Archcivéque d’Ot­
tawa et Mgr l’EvCquo «lo Rimouski.

Pour l’année 1893
Co» calendrier» «ont maintonant »ou» 

presto.
— PUBLHuS PAU —

AVANTAGE
EXTRAORDINAIRE

A une grande réduction
PRENEZ NOTE~ DES PRIX

Harmontuiurt "Doherty" pilx or.Unalro 
$1.V) pour ;Jôo ;

liai moid«ini'* ” Dol Ci ly ” prix or«linairo920) 
pour ÿr.5.

Iluriiiouitinn "Boll" prix ordiuftiro ?175 
pour $75 ;

ünriaonlum**." Oo«ldorlck " prix ordinairo

Papier» spéclaur rut commando. Prix
spèciaux pour forte» commande*. Notre Hpé- 
nul

LEGER ËROUSSEAU
clalilécht de fournlrauxjournaux par eontiat.
t v Demandez Io« écliantillona et lc» prix 

avant do donner vos commande-*.
BUREAUX ET MAGASINS :

584 a 588, nie Craig,
MOUTH -A. 31

Téléphone No 2690
18 nov. 1802—1 un

Bolto P. 0.1133

Maladies des Yeux et des Oroillos
ïo:-

LE Du L. J# A. SIMARD, Professeur 
à l’Univeraité Laval deQuéboo traite 

spécialement ot exclusivement les Mala­
dies iîe« Veux ot (ïoa Oroillos.

Ilotires do consultation : 10 h. a. m. 
à d h. p. m*

Bureau;
4C FC t F. ST-VdH’H 

— lûUcb. 'an -E. J. Us. p. i.

SEUL' AUTORISÉ
J* ES por^onne» qui «h'-ftir^nt procurer ce» 
J calendrlorn »ont prKoi d'aur» asor lours 
commande.* iimnidiulcineuL au bOUK->igné.

Léger llroasseaa,
LDITi.llî,

pour.. H» ;
IfarinonlnniH “ Goildorick " prix ordinairo

f.ysi pour SIJô :
liaiinonluui» 44 Goudoriok " p ix ordinairo

f3;Op«Mir»I.IO ;
Harr onium» “ Uûddorlok " prix ordinairo 

£ 3-.0 p .ur $1 0.
C EST LE TEMPS do ; lacer vos comman* 

des et do ol oUir un radeau «!o féto qui Kera 
apprécié. Kaitos votre choix m\n< délai 
attonduiiuir la quant lié d iiHtrumcuts qui doit 
C*Lro vendu a co prix «:»t limité.
ADRESSEZ IMMEDIATEMENT CHEZ

Il et 13 rue Buade, Québec.
17 nov—1 p.om

SI A LA IM ES DES YEUX
XPR W. 3

net u«r.:
68. RUE ST-LC UIS QUEBEC.

DoTomvcrrftô et don lièpBaitx do Pari» 
et Now-York

IlmntKS ni; pithrxu : ü heure» à l n. j\.m.

ALLAIRE
©3 &c 95

RUE ST - JS AN
Coin do la rue St-sV.anislas

HAUTE - VILLE, QUEBEO

Liniment Mi nu rd guorit 1^
teigne*

rm mw «•atJTBLcotrrrynvm • -«HMMni



L’ELECT EU R

%

Officiel
SEANCE SPÉCIALE DU CON­

SEIL DE VILLE

Vendredi, 18 novembre 189*2.

Présenta : 8ou Honneur lo maire ot MM. 
te* écliuvins Jb'iset, Foley, IIearn, Kirouac, 
Leonard, LotelÜtr, Hobitaillo et les con­
seillers Angers, Boisvert, Buesières, Cham­
bers, Dussault, J< «ritlin. Johnston, Paquet, 
Parent, Rancour, Tessier, Tbibaucleau,
Y incent et Wnlsh.

Le procès-verbal de la dernière séance a 
itÔ lu et adopté.

Lu une lettre du Mme Susan Graham 
priant le conseil de ne pas lui faire payer 
U (personnelle du son mari mort 
deoiiis plus de trois ans.

Kcuvoyéc au comité tics finances.
Lu une lettre de M. («Slmldhain Hill, 

maître de pension, demandant lino réduc­
tion do tn*«9, vu qu’il y a ou du la diphté­
rie clic* lui et que ça été cause que scs pen­
sionnaires l’ont laissé.

Renvoyée au comité des finances.
Lu une lettre de M. Alexandre Robert- 

sou, seciétu.re de la .Société do protection 
les animaux, m plaignant qu’il n’y a pas 
une quanta* *«uflisante d'eau, au marché 
St-Paul four abreuver les animaux, et 
priant le conseil d’y rcimVlier.

Ucnvojée au comité des marchés.
Lu nue leltro de M. Alphonse Poulin, 

priant h» conseil do vouloir bien accepter 
ÿûO en réglement des réclamations contre 
lui h la tour du Recorder pour amendes. 

Renvoyée au comité de» finances.
Lu une retire de M G. Mi ville Pecliènc, 

avocat, «le la part «le Mlle Stella Catherine 
Conway, réclamant $15.00 de dommages 
oaiisén 1 ikiu manteau en face d’une pro­
priété, rue St*Paul, dont l’occupant empié­
tait illégalemeiuent sur le pas nage public. 

Renvoyée au comité «les chemins.
Lu me lettre de M. C. Plante, réclamant 

$1*20 de dstfmuapcH pour sou cheval mort 
des suites d us accident dû au muivaia état 
i'r la nie à l'interjection dos rue St-Paul et 
St-dosepl*.

Renvoyé au comité des chemins.
Lu une lettre «le \V. K. Duggan, éer, 

grellier de la Couronne, transmettant copie 
«lu rapport (presentment) des grands jurés 
pour le terme de la Cou r^Crirn incite du 
mois d’octobre dernier.

Renvoyée au comité «les finances.
Lu une lettre du secrétaire «lu bureau «le 

commerce transmettant copie «l une résolu­
tion passée par le bureau de commerce,rela­
tive au chemin de fer de Québc« h Parry' 
Sound, Hur le Inc H mou, et priant le con­
seil de femr eu aide à la compagnie qui ae 
propos* do construire le «lit chemin.

Renvoyée au comité «les finances.
Présenté copie «les messages «lu maire et 

documents de la cité do St-Louis |K>ur J l'an­
isé* 18111-92 avec les complimenta d’Edward 
A. Noouau, écr, inaire de la dite eité.

Présenté le 6211e rapport du comité des 
marchés.

• (Déclarant qae lesMiouchcrs, occupantfl 
d’étau*, cabanes, etc., ne seront pas cotisés 
sur lo loyers «le Ictus étaux, calâmes etc.)

PréveaU le 1092e rapport du comilé dos 
finances.

(Sur li demande faite par la compagnie 
de construction d’un chemin de 1er électri­
que.) t

AJ. l’échevin Hcarn, socondé par M. l’é- 
di .'vin Fisvt, a proposée et il a été résolu :

Que le «liv rapport soit pris en considéra­
tion c? soir comme ordre du jour.

Présemé le J32o rapport du comité de 
l’iujucduc.

(Trnnebéagc rue Dalheusic).
Présenté le 5?>.‘>c rapport* du comité do 

l’a«|ucduc.
(Tranohéagc des rues Stewart et Ram 

ray).
Présenté le 534e rapport «lu comité «le 

l’iUjucdnc.
(Ré ChMcau d’Eau,rapport du plongeur). 
Présenté le 535c rapport du comité «le 

l’aqued uc.
(Ré 'l'axe» de l’eau sur les communautés 

î eligtenaett).
M. l’échevin Kirouac, sccowlé par M. le 

conseiller Pàquot, a proposé et il a été 
résolu:

Qne les 5.12c et aT.te rapports «lu comité 
de l'aqwîdiic, prcumulés ce soir, soient pris 
en con&iitârulion comme 2e et 3o ordre du 
jour.

Présenté le G28c iapport «lu comité du 
Feu.

(Soumissions pour casques, pour pom­
piers).

Présenté un projet «le règlement portant 
le No 312, intitulé : 44 Règlement pour ren­
dre obligatoire^ lo ramonage des chemi­
nées. ”

M. le conseiller Tessier, secondé par M. 
Péchcvin Fiact, a proimsé et il a été résolu :

Que le règlement No 312 qui vicut d’être 
présenté, wùt lu une première fois ce soir, 
qu’il soit imprimé et publié suivant la loi, 
et «juc la seconde Roture et. la passation 
soient fixées a «juiiize jours de cette date. 

L’ordie «lu jour étant appelé :
Lu pour la première fois le règlement No 

312, intitule : “Règlement pour rendre
obligatoire le tnmonuge des cheminé' s. *’ 

Ordonné : Que le dit règlement No 312 
soit publié eu français et ou anglais dans 
les journaux «dÜcicls do la cité et qu’avi» 
de sa seconde lecture soit aussi publié dans 
les dits journaux, tel quo requis par la loi 
et quo le «lit règlement m»it lu pour la 
deuxième fois et paesé, vendredi, le ‘J dé­
cembre prochain (1892).

Lu lo 1602e rapport «ht comité «les fi oun­
ces,lequel ayant été mis au voix «a été adop­
té, et il a été résolu :

Que le comité des chemins Boit prié de 
considérer la requête de MM. Price et au­
tres au sujet «le la construction d’un che­
min «1e fer élevé, mû par l’électricité, sur 
la question «le savoir hi la «construction d'un 
tel chemin «le fer dans nos nies et la mise 
en opération «i*t désirable et quels sont les 
avantages et lus inconvénients d’un tel che­
min pour Ica citoyens ; et de faire un rap­
port élaboré qui devra être référé de nou­
veau an comité des finances, afin «le leur 
permettre ul< rs d'examiner les diverses 
questions financières soulevées par la dite 
requête.

Lu le 532e rapport «lu comité de l’ftque- 
duc, Iccpicl ayant été mis aux voix a étô 
adopté* et il a été résolu :

Que le contrat pour brauchéago dans une 
partie de la rue Dalhousie soit acconlé A 
M. P. K. Morau, aux prix do 60 cents le 
pied courant et $7 par service, comme 
« tant, le plus bas ot le plus avantageux sou* 
mUsMnmairo.

Lu lo 533« rapport du comité de Vaque- 
«lue. lequel ayant été mi» aux voix:

A!, l’échcvin lle.xrn, accoudé par M. 
* IVchevin Kiiotmc,a proposé en amendement 

an «Ut rapport et il a ét«^ résolu :
Que cette partie du dit rapport «jui a 

trait i\ la rue Ramsay soit référé au comité 
des finances et que I«» reste* du dit rapport 
accordant le contrat pour tranchéiage de 
1» rue EteuarL à M. W. J. Peters au prix 
dû $165.00 soit adopté, comme étant lo plus 
ha» et le plus uvantagoux soumissionnaire.

LWdre du jour suivant ayant été appelé, 
le Conseil a nlors procédé à la deu.xièmo 
locturc et passation du règlement No 311, 
intitulé ; “ Règlement pour amender le rè­
glement No 275, intitulé : 44 Règlement 
pour amender, refondre et consolider les 
divers réglementa concernant les charre­
tiers, leur tarif ot les stations de charre­
tiers. °

Les membres dont suivent les noms 
étaient présents pendant la dite deuxième 
lootnre, plu» des deux tiers des membres 
dit dit conseil, savoir ;

Son Honneur lo mairc’ctMM. Icaéchevins 
Fhwt, Foley, Hearn, Kirouac, Leonard, 
Lctcllicr, Robitaille et MM. les consoillers 
Angers, Boisvert, Bussières, CÎuunbors, 
Dussault, Gridin, Johnston, Fûquct, Ta­
rent, Rancour, Tesaior, Thibaudcau, Vin­
cent, Walsh, (21). Et ledit règlement avant 
été ln, Son Honneur le maire a alors décla­
ré le dit règlement No 311 lu uua deuxièmo 
fois, ot passé et mil on vigueur.

La le 1)3e rapport du comité de la tra* 
verse, lequel avant été mis aux voix, a été 
adopté et il a été résolu :

• Que co conseil regrette l’attitude do la 
compagnie de lu Traversa en empêchant 
l’seoomplissemeut «les travaux de creusage 
en faett de leur quai à Lévis, et qu’en vertu 
de la clause 13 du règlement concernant la

Traverse, le conseil «le ville do Lévis a lo 
«Iroit «le désigner les endroits ou 1rs bateaux 
de la Traverse doivent atterrir, a ’ Lévis ; 
que co conseil est d’opinion quo «bins un 
cas comme colui-cb ou l’intérêt public est 
en jc-u, le conseil de la ville de Lévis è le 
droit d’obliger la compagnie h se servir, 
pour un temps limité, d’un «vutre quai que 
celui actuellement en usage, pondant les 
travaux de crciisago en faeo «lu dit quai ; 
que ce conseil espère que la dite compa­
gnie acquiescera au désir du conseil «le ville 
do Lévis et du bureau de commerce de Lé­
vis, et ua mettra pua les parties intéressées 
dans l’obligation de prendre des mesures 
énergiques et désagréables ]K>ur avoir une 
amélioration a laquelle lo public à droit.

M. lo const illcr Walsh,secondé par M. lo 
conseiller Dussault, a proposé suivant avis 
de motion : Que l’attention du comité 
des chemins soit attirée sur IVtût dange­
reux ;lu mur do soutènement, sur la rtto 
Artillerie, quartier Montcalm, près do/ la 
rue D’Artigny, et qu'action immédiate soit 
prise afin de prévenir «les accidents sérieux 
aux citoyen* qui passent dan3 cette loca­
lité.

M. le conseiller Tarent a soulevé la 
qucsLi(;n d’ordre : «itio co conseil ne peut 
reconnaître que le «lit mur de soutènement 
est dans un état dangereux faute d’infor­
mation officielle U ect effet.

Son Honneur le maire a déclaré qu’il n'é­
tait pas en état de donner sa décision «le 
suite, sur cette question d’ordre, mais qu’il 
la donnerait à la prochaine séance du con­
seil.

En ccnsé«|ucnc«vla dito motion a été con­
tinuée à la prochaine séanco.

M. le conseiller Walsh, accoudé par M. 
le conseiller Dussault, a proposé :

Que le comité dre chemins soit requis «lo 
prendre les mesures nécessaires j>our uc- 
quérir le terrain connu b«>us te nom «les- 

1 cimetière anglais ”, situé sur la rue St- 
Jean, nuartior Montcalm, pour leçon vert ir 
en 44 Place Tublhiuc ” conformément it un 
acte passé on I860.

l)u consentement «lu conseil, la dite mo­
tion a été retirée.

M. le conseiller Fiset, secondé par M. 
l’échevin Kirouac, a proposé et il a été ré­
solu :

Que le comité des chemins veuille bien 
s’enquérir si le trottoir du côté ouest do la 
rue d’Youville est complètement placé sur 
le terrain appartenant A lit corporation, 
sinon, qu’il prenne Ire moyens «le lo faire, 
ou de faire rapport au consoil ai néces­
saire.

M. le conseiller Parent,secondé par M. le 
conseiller Griffin, a proposé, et il a été ré­
solu :

Que S«y> Honneur le maire soit autorisé 
h signer les différents contrats accordés par 
1 adoption de différents rapport» ce soir et 
d’y accepter les caution» mentionnés en 
iceux.

M. le conseiller Tarent,secondé par l’éche- 
vi» Hearn, a proposé et il a été résolu :

Que ce conseil accuso réception du inos- 
sage et des rapports do la citô de St-Louis 
Missouri, pour l’année 1891-92 et offre ro« 
remcrcioinents à K. A. Noonan, écr, maire 
do la cité de St-Louis, pour l’envoi du «lit 
rapport.

M. le conseiller Biissière%8ccondé par M. 
le conseiller Chambers, a proposé, et il a été 
résolu :

Que ce conseil s’ajourne à quinze jours.
Ajourné.

C. C. Richards & Cik,
Mon fils Georges souffrait d’uno né­

vralgies du cœur depuis 1882, mais ayant 
fait usago du IÀnêvnent île Miiuud en 
1879, le mal dont il souffrait est complè­
tement disparu et ne l’a plus indisposé.

J as. McKr.rc.
Linwood, Ont.

Le crime de Clioisy-le-Koi
UNE JEUNE TILLE ASSASSINÉE

polico. Il était alors troiv hettres vingt- 
cinq. Ia* magistrat »e lève et vient interro­
ger Ricrry. Ou le fouille d’abord. On trou­
ve sur lui un mouchoir do femme et une 
longue corde.

—Pourquoi cette corde? dit lo «ioramis* 
Baire. Tour vous pendre?

—Oh ! non, c’eut pour soutenir mon pan­
talon.

Pressé de questions, Ricrry finit psr 
avouer qu’il est bien l’os-sasain do I» petito 
Julio Simon et il raconte ainsi sou crime au 
magistrat : # #

“ Samedi, «lans la soirée, j’ai mené la pe­
tit».* Simon au quai du Halnge. A un mo­
ment, elle a refu&é «le faire ce quo je vou­
lais. Alors je Fai étranglée, puis je lui ai 
porté plusieurs coups de couteau. ”

L’autopsie de la victiino do Bicrry, faite 
à U Morgue, a établi que la petite Julie 
n’avait pas subi 1«?« «lenders outrages, com­
me on 1 avait cru d’abord.

UN COUP DE THEATRE AU 
TRIBUNAL

Now-York, 19 nov. —La dernière uu- 
dicnce du tribunal «lo polico do York ville, 
à Now-York, préaidéo par le juge Kilbreth, 
a été marquée par un incident à sensation 
et qui a causé un gros scandale.

Mlle Lillie Coleman, âgée do vingt-huit 
ans, uno veuve que l’on «lit être très hono­
rable) et demeurant «huis la -17o rue Est, 
ayant été arrêtée mercredi soir par uu des 
policemen spécialement attaché» au service 
des parcs publics, nommé Michael Talion, 
était traduite «levant lo tribunal de polie» 
de York ville sous l’accusation d’avoir ac- 
COêté des homme» it la tombée «le la nuit 
«lans la 5e avenue. Dès que le policeman a 
en formulé son accusation, l’avocat «le Mme 
Coleman s’est présenté h la barre et a remis* 
un pètquct «1e lettres au juge, on lo priant 
d’en prendre connaissance avant de procé­
der à l’interrogatoire do l’accusé et des 
témoins.

En parcourant rapidomeut ces lettres, le 
juge Kilbreth est devenu pille d’indigna­
tion. C’étaient «les lettres quo Talion avait 
adressées, à «livers reprises, h Mme Cole­
man pour lui demander .ui main ; et l’une 
d’elles se terminait par ces mots: Vous
paraissez ne ruts vouloir de moi ; mais vous 
pouvez être assurée que j<j saurai me ven­
ger.” Le juge avilit peine à retenir son in­
dignation. “ Vous reconnaissez avoir écrit 
ce» lettres, et vous maintenez votre accusa­
tion contre cette femme ? ’* a-t-il demandé 
au policeman Talion, et sur la réponse affir­
mative «le ce «lender, il a ajouté : *‘ Coci
est la plus grande infamie dont j’ai eu con­
naissance depuis quo je suis juge. J'ai la 
conviction, Talion, «juc voua êtes un par­
jure, et vous Keruz écroué en attendant vo­
tre procès, à défaut de $1,000 de caution. ’’

Le» rôles étaient renversés : lo policeman 
était accusé de parjure, et Mme Coleman 
était acquittée. On a procédé alors à l’in­
terrogatoire préliminaire destémoins. Mme 
Coleman n’u eu aucune difficulté à établir 
sa parfaite honorabilité et h prouver quo 
Talion la poursuivait de scs assiduité» de­
puis «ion an m'es Elle avait été même obli­
gée, il y a un an, «le le faire arrêter ; mais 
il avait été relâché après imc simple répri­
mande. Finalement, comprenant «pie M mo 
Coleman ne voulait |ki« «le lui, lo police­
man Talion a essayé «lo la déshonorer en 
l’arrêtant sou» une accusation infamante, 
bien qu’il ne fût pas «le service, et qti il 
n’eût ni son uniforme, ni même sa plaque.

Talion, le fait a été prouvé, s’est rendu 
mercredi soir fi la maison habitée par Mme 
Coloman, a fait appeler lu jeune femme «lans 
la rue et c’est alors qu’il l’a arrêtée sous 
l’accuHAtion «lo l’avoir accosté.

On comprend le scandalo que cause cette 
affaire, surtout après !o procûidu policeman 
Dailey, dont rac((uittemcnt a été très aévé:- 
reincnt critiqué par toute la presse.

rr-mœorr,

ES PERLES
m; i.i

SANTE

• (GUERISSENT à coup 
1 Hùr toute» 1«h »up- 
( prosslon»cl le» irrêçulu- 
î ril^s et donnentuno for­
; co nouvelle nu système 
T chez la kmoiu. Très sûr. 

U-üigiî morvund.
“ Elle» m'ont ilrtlvréo

Taris, 18 novembre.

Un crime affreux vient d’ètre commis h 
Cboisy-lo-Koi. I^a victime est une jeune 
fille de treize ans et demie nomméo Julie 
Simon.

Deux ouvriers qui ro rendaient à leur 
travail ont trouvé, en face delà statue «le 
Rouget do Lihlc, et étendue lo long «lu nr.ur 
du parc «le Choisy, la jeune fille assossinéo. 
I^îi pauvre «infant portait au temporal gau­
che uno forte blessure faite è l'aide d’un 
instrument conloiulnot. Son père, un 
nommé Simon, «.-st conducteur do chevaux 
è Choisy et m mère r»t blunclii»»cusc. Elle- 
mémo était en apprentissage chez bu mère.

M. Goron, chef du service do la sûreté, 
accompugné «les inspecteurs Janine et Ros­
signol, et M. Anquetil, juge «l’instruction, 
«o sont transportés à Choisy, à l’effet do 
découvrir F assassin, dont le nom a été 
connu dès lo commencement «le l’enquête : 
c’est un jeune débardeur «lu nom «l’Albert 
Ricrry quo lo père do la victime avait 
secouru jadis. Un soir du mois dernier, M. 
Simon, revenant de travailler, rencontra 
sur un pont un pauvre diable «pii .étendu 
sur le sol boueux, grelottant «le tous ses 
membres, lui inspire uno pitié profonde. Il 
l'emmena chez lui, le fit manger, lu récon­
forta de son mieux et le lendemain »e pré­
occupa de lui faire donner «le l’onvragr.

Ricrry travailla, en effet, durant quelque 
temps «fans différentes usines, mais pares­
seux et vogaboml, il abandonnait souvent 
le chantier pour le comptoir «lu marchand 
«lo vin, et ne travaillait guère qu'il de rare» 
intervalles. Or, l’autre noir, vers six heures 
et «lemio, comme M. Simon tardait h ren­
trer pour se mettre h table, sa femme dit îi 
la petite Julie cl’«viler voir hî son père no so 
trouvait pas au «*afé voisin. L’enfant s’ac­
quitta «le cette commission et, comme ni lo 
cafetier, ni ica consommateurs qui se trou­
vaient uans son établissement ne pouvaient 
la renseigner, clic sortit^snivio par Bicrry 
«pii, ayant entendu la question qu'elle avait 
posée, lui dit en l'abonlant : 44 Viens avec 
moi, viens, je sais «ni est ton père.” Sans 
méfiance aucune, la petite Julio le suivit.

Durant co temps, M. Simon était rentré 
chez lui, mais l’enfant no reparaissait pas ; 
les parents inquiet» so mirent A sa recher­
che, s’informèrent, nmîs personne no put 
leur donner uno indication sur U direction 
que leur fillet to avait prise. La nuit en­
tière, il» coururent ainsi dans la \ill«*, lo 
long des berges do la Seine, dans le quar­
tier do la Gare ; enfm au matin, h sept 
heures, deux terrassiers déclaraient au 
commissaire «le police «lo Choisy*lo-Roi, 
qu’ils avaient découvert dan» un pli <l«) 
terrain, dans les broussailles, lo corps de la 
pauvre petite Julie. Auprès d’elle s«i trou­
vait un couteau h manche blanc taché de 
sang ; sur l'un «les côtés du manche bo 
trouvait inscrit co nom : •* Frédéric ’* ; 
sur l'autre, wtto meut ion : 44 Amitié ”. 
Co couteau avait été donné, quelques jours 
auparavant, à Ricrry par un ouvrier Lcbeau 
dit Poulet, qU; a fait cette déclaration au 
commissaire.

Ln gendamiorio ot. h»s agents «le la sûreté 
ont recherché Bicrry durant toute la nuit ; 
les carrières, les plàtrières et les glacières 
«l<*8 environs ont été fouillées inutihunenu 
Mais, le lendemain matin, l’assassin a été 
arrêté aux Halles. 11 était an milieu «l’un 
groupe de vagabonds qui donnaient noua lo 
soubassement du pavillon de la boucherie. 
Des agents do la sûreté «\ qui l’on avait 
remis la photographie do Bierry, faisaient 
une rondo aux KaHcs jour rechercher l’as­
sassin. Un gardien examinait les visages de* 
dormeurs. Tout ii coup, il reconnaît parmi 
eux Albert Bierry.

Il le secoue en lui disant :
—Voua êtes bien Bierry ?
—Non, répond l'autre en ouvrant les 

yeux. Je m’appelle Roger (c’est 1c nom de 
sa mè.rc).

—G’cat bon, réplique l’agent. Vous voua 
expliquerez su poste.

liierry était sale, déguenillé, couvert do 
boue.

On prévient aussitôt l«s commissaire de

«Tuno foulo do douleurs 
et malalsos.**—Mmo James Howard.

“June pourrai» mon t»aKftor. Elle» ont tou- 
*ours un bon ctrcL”-—Mmo C. A. MontplcJer.

Prlr 11. Six paquets pour $5. Envoyés par 
la poste sur reception «lu prix. Ecrivez pour 
obtenir des circulaires

Adresse: -------—.— ------ *

Que jn Médecin 0 Go.
MONTREAL

1>11 VIEUX

DR CORDON
-----A VENDUE PAR

«T- S-
CHIMISTE «Sc DROGUISTE

No 109, RTJE SAINT-JEAN
6 juillet—lun. <J.1I. (2)

I892-AUT0MNF.-I892
r- — ;q » —■

MarcMnilises nouvelles !
ouvrîtes marohandlses i»our complets 
ou veau Gmvenctte 
ou veaux Cash mirre '*
ouvoaux «lrap» pour manteaux
ouveaux ornenlont» en plume et en po- 

lucho pour complets.

NOUVEAUX TWEEDS. SERGES,
TOILE A NATTES. MELTONS,

CHATEAUX DE CASTOR, etc.

“ I as\. but not îcrvst, " un lot Job «lo blouses 
«1e dames pour automuo et hiver, venant 
d’ètro revu.

ttr Vouez au plus tôt fiiiro votre choix. 
----------X:o:o:o:)(----------

Cenwcox & Lachance
(Bloo nETHRINGTON.)

358, K,uo SX*«J3±3jÊl3ST
1Ieopt—

4S0 Chapeaux Feutre
S*©L îi MMES» 19c.

Blouses pour Fillettes $1,90
J£RSZY3 POUR DAMES 75C.

Moitié prix
IMPERMEABLES

POUR DAMES

IMPERMEABLES
POUR KfëSSLiURS

FORTH & 51 ICI!AUD
105-111 niG St-J üseyh

JJ or t—l an

si

1$Y

CITS DE QUEBEC
ItorUL-DK-VlLLB 

Bureau tJr VIngénieur «f» la Cité

Qnéboc, 7 noveiiibro 1992.

AVIS PUBLIC est pwrle présent donné 
que «le* soumissions ouilo»«>oi ** Soumis­

sions jxiur p oit «le glare ” .»«*ront roçuei è. co 
bureau D’HUI a MERCREDI lo 30du cou­
rant, a \ hourcs p. ni., pour faire hui le pont 
«lo £laee, entre Qnêb *o «*l l isled'Orléntn», la 
put adérento do la corporation «io Qii-lioo 
«1.1:1-1 «lit. «r h enfin entre ta dite YÛlootladlto 
laie d'Orléans lo tout suivant îc* b Lattes quo 
l’on ho pro surera au bureau du HOUHsigne.

Clia«|iiu soumission dovra 6tro fait»* sur nu 
blanc quo Fou *0 procurera a ce btm.au ot i»on- 
terajes siKuatures «lo doux personnes solvables 
voulant «issni et I exécution du contrat.

Choque »oumlxalon renfermera 1«* reçu 
trésorier de la cité, pour uno roinmc do î«4**00. 
Qfctto «iomme mm cootlsqu o à qui refu-omU 
de signer lo contrat, rcmic aux non-contmc- 
tAiitx et retenue aux contractant s ju^qu'é 
échéance du «-outrât.

Di Corporation no s’engage pa« à accepter 
la plus basso ni mémo anennodos •nmmsN.O'H.

Lo rentractonr paiera au notaire lo coût do 
rédiger lo cou?rat et fournira à la cité uuc co­
pie du «lit rentrât.

W. D. B AILLA TIGE. 
Asst. ing. do la Cité.

C2T£ DS QUEBEC
COMITÉ SU TEU

Soumissions demande o a pour 
structlon «l’uno é«ilicUc

la con-

F.

BUREAU DU GREFFIER DE LA CITE

Québec, 8 novembre 1$T«2.
AVIS PUBLIC est par lo présent donné «lue 

fit??. HoumirvJonfi cacii&tédx «-1 endûfiiôcH “âou- 
uiisklon pour ôchdlo " «Jt adressées au kOikhî- 
jçné, fieront reçues a co bureau «l'il UI 1 LU N D1 
o2Iejourdo non xobroyoouraut a 4 heures p. 

m., pour la coiiBirncilon «l'uno échelle cio 
HoiXante pied» fOOpicdn) avec t iblo tournante. 
1>- brancard sera fourni par la Cité, ef ««;ra vi- 
bible au poste «les pompicn-s. No I nie St-Paul,

Los 8omnb**ionualro« seront ob1rg«’*sd«» four- 
nlr un plan détaillé de la dito échelle ot aussi 
un dé vis.

1a\ comité du Feu ne s’ongago pas û accep­
ter la plus b issc ni aucune «l«;s soumissions.

AU U. MA ! OU IN.
Secrétaire Comité «lu Feu.

AVI3 PUBLIC
LE SOUSPTGNKa reçu Instruction de faire 

mettre a exécution le «ô^lemcnl «jui de­
fend do vendre ou acheter aucune denrée <.u

>rovüslo»s destinées aux marchés publics «le la
. ' . QUO

cour, maison ou autre hé Lisse ou autre lion

provl
Cité, dans ou sur aucune rue. place publique

quoleompio.
Touto i>orsonnn contrevenant à ce règlement 

enconrcra uno amende de QUARANTE 
PIASTRE-*,

Par ordre.

Québec, 12 nov. 1992.
L. P. VOÏÏL.

Chef «le police.

p. F. îmiN & CIE
Mita et Opticiens,

40, Rue feta FABRIQUE

’VTOTIIE AS80CIK M. P. C. LAÇASSE, 
-Li ayant obtenu un «Uplémo do rin-»tirut
d’Optiquo Spoucerdo New-York, nous sominos 
en position «l’a.»ustor les lunctUH pour conve­
nir aux différentee conditions de la vue et 
garantir satisfaction.

Nous portons une attention touto particu­
lière aux prescriptions «leu oeulletcs.

personnes qu’une vue défectueuse forco 
A so procurer des lunette» et relies qui en fai 
B»nt d«\JA nsa go ne sont jvis satisfaites, ont 
tout À gagner A h'adresscr A nous.

1C novembro--3 m. 3 fps

BANQUE MON DU OMAHA
DIVIDENDE N° 52

A VIS ont par ln pnSrent donné qu'un divl- 
** dendo de TRO&o pour cent sur lo capital 
paye do cotte institution a été «hk-laré pour lo 
semestre courant, et sera payable A la li mquo 
et.MJHaureureelHslo otaiwes JEUDI, lo PRE- 
MI K îtjour de DECEMBRE prochain.

I.cs livres «te transfert seront fermé#» «lu IR 
au 3» novembre prochain, ces doux jours h:- 
oluslvemont.

Pur ordre du Bureau,
E. K WKBB.

„ „ „ Gérant génoral.
Québec 21 octobre IS32—lm

POELE ETOILE
(Sous la forme de Tortue)

Ce pool o est sans contredit supé­
rieur à tout autre.

Peu dispendieux, il écouomise 25 
pour Cent sur lo combustible.

Vendu ù moitié prix des poêles im­
portés d'Europe et avec garanti, chez

C. BR0US8EAU
FERBLANTIER

83 et 35, rue St Paul, Basso Villo
10 octobre—2m

nwiri

RAP[ fjSDDDflüfl

BANQUE QUEBEC
AVIfl cal par lo pr«S«uut donné qu’un divi­

dende do TROIS ET DEMIpour oont s«ir 
le repliai payé do cetto inst itution, «i été dé­

chiré jioiir lo semestre courant, et qu'il sera 
payable A la Banque, en cotte ville, ot scs «uc-
5ulïKl5flA0.î!!t.l?PreH JEUDI, lo premier lour 
de DECEMBRE prochain.

Les livres d« irnp-ifort seront formés cju 10 
uu 3<i novembre prochain, cce dcuxJouKiu- 
clUfil veinent.

l^ar ordre du Durreu,
JAMES STEVENSON, 

Gérant généruL
Québec. 23 octobre iST-\

10 oct—1 ni •

“àMFvaqës
%

I Jen so assignés ont l'houueur «l’informer les
consommateur* do

OHAKBOISr
qu'ils vionnent do recevoir le fameux charbon

Plymouth lied As!i
de toutes nrojsouw qu’iD peuvent vondro 
au plus bas prix du marché.

Envoyez vos commandes de suite, vu la 
hausso prochaine.

. Gingras & Cie
107, RUE ST-PIERRE

TELEPHONE 256
août ItfXl

ACHETEZ
— LES -

LUSTRES DE SALON,
LAfflPESDE SALLE (T PASSACT,

VERRERIES, ARGENTERIES, 
Coutellerie, Articles de 

fantaisie, patrons 
tous nouveaux

p
!

:o:o:

LA SUNSHINE
-- -

Hnilc importée, s «u>ér 1 c nr e «inx au troc, 
sons Cy;alc pour les

FAIIRIQUKS.
OOLLEGE& .

COMMUNAUTES
ET MAISONS PRIVEES.

Au prix rédit de 2d p. c.

a. e7vIllIrând
E3TSST0T DES HUILES 

67, roe Dalhousie
CHAMPION FOOD

« riTK l’ou.lrc En^raissivc
m.ûntient un «-hnval en condition arec moins 
d’aroino, produit du meilleur lait chez îa 
vache, augmente la i>onte «les volailles : pour 
tenir les animaux on nanlé, «-.’ont indispen* 
s.wblo ; en voulu j artout.

ente !
Par suite «lus améliorations que je désire faire 

subir A mon étnbfitKoroent, mon 
stock entier de

Grande découverte médicale
123 RIOài

L’Afithmcî l’Op pros don t la Consomption ! nuUcaleipcnt guéris par le SOTmrnro». 
papier pulmonaire untt-asttunathiuc. * 5V1 ■***•!.io.f

Lee nombreux rertlUreU dé ivr«is par lespor^onnes Icsplus honcirabhis otte-» niéd«^„.. 
mieux connus connus do cetto v»Uo attestent Li supériorité du nouveau rum^l.% r 1n*LE 80T1IEUI0N ! LK SOTHFKfON ! Combien do poiiw ff 
faute J Celui-ci c’c.t l’a thino, celui Jà, lu con^uiptlon. l’un, la (oux. 1 autre ‘a feaniSf 
que sals-Jo t Tout lo inonde »*«5 pl ilnt. tout lo mouds est malade. Co tout

W. BRUNST & CIE.,
RiBifAiitae.

3ES 2Q3T COWSIG-RTA-TlOlff
PAR S. S- VAPTCOTJVFîR

20 BATI RIO UK3 VINS DE BORDEAUX fClarroü — PAR 5“KT :o nAfrm-a 50 CAISSES BORDEAUX, C LAURET, SAUTKItNKS.— lroquaMtéLJA;*NS
A VENDRE ------- AU PI.TJS BAS PRiv

SES» O ’CT SMC II.HAU
17-19 IRTJIE; -A.IS1 3 QUE3EC.~TclépUono M. *

lias et soiis-ïeteiocaîs pour Dames ctflessims
POUR CARrS:~ " . _

CAMISOLES ot Pantalons en lame naturelle,
“ hygiéniques
“ en laines écossais©

POUR H0MRSES : .
CAMISOLES ot CALEÇONS en lamo Canadienne, Ecossaise,

et naturelle
Bas pour Dames,

• BAS île Cachemire unis et cordés, Bas de laine, couleurs et noirs 
BAS pour hommes, Demi-Bas en cachemire et en laine douVe *

UN SEUL PRIX

SIMA.BD
No 137, RUE SAINT-JOSEPH, SAINT-ROCH, QUB3EC

1.

IMI

'J- m <r \

COGNAC.
I LES DEUXIEMES PLUS GRANDS 
! EXPORTATEURS DE BRANDY.

e LEURS bi u^DYS
1 E>ONT SANS RIVAUX
I D’ÂGE ET DE QUALITÉ.
E Demnmlcz-les a votre Fournisseur.
SniiiiiiiHiaitiiiiinimNHiiiiiiiiiiiiMHiMiiniiiiiiiiiuiiiiiiiniMiiiinuiiiuittiniiiiiiiii

Pardessus, 
tou fceiioîi

ET

Marchandises pour hommes
— SIÎÏtA TENDU A —

GRAND SACRIFICE
D. MORGAN,

PLACE C’ASSF-S
£i?'Vis A-vls lo nouvol iTôtol du Pacifique. 

31 oct—1 m

Nouvel hôpital privé
LE Dr sTgRONDIN
V.cnt do transporter non HOPITAL 

PRIVE ot son BUREAU DE 
CONSULTATION

RUE Sta-DESOLE, Ko 69 et 71
Anaennti'àiùtence du Dr F. Moniizambcri

REID, CRAIG & CÏE
FABRICANTS DE PAPIERS

124, RUE SAiraT-FAUL, QUEBEC
-------ooo--------

MOULIN A PAPIER DE LORETTE -Papier pour journaux, papier Manillo pouronv» 
lopper, feutre à lambris, feutre ii tapis, l'entre A cou ver lure. h«»c ot goudremiA 

MOULIN AU PONT ROUGE.—l*uli»o do bol*, wirlou «la bois.
MOULIN WOODEND A PORTNEUF-Üartun dasbeito pour empaqueter, pulp«*»icbût 

carton, carton pour bol to.
MOULIN A STE-ANNE— Carton cuir pour fabricant» de chaussure:, puîpedebjUcirU»

MARCHANDS DE PAPIERS,
PAPETIERS,

PAPIERS A TAPISSER DE TO UTES SORTE* 
--------------iLUSSI---------------

Cînenillcrt. Amarres, Produits Chimique, Matériel cormilct pom* » ' u\»v.f \c*.ure d^ p 
Vieux métaux. Machineries, Uoudron. . ,

Le plus liant prix payé pour co qui concerne la fabrication uu pap: r.
Kv.r? rutcciu

EXPIRATION
I

T r» Al ranger? et les personnes «le la vfll«3,doi 
«leux scxoK, ayant h subir dre opérations ou A 
recevoir des soin* médicaux ot ne voulant pas 
s'exposer aux danger* du séjour, dans un 
hôpital vénérai, ou aux inconvénients d’ôtro 
traités «lans uu hôtel ou maison do pension, 
auront à leur dlsposit ion une chambre privée 
à l'hôpital du Dk Groxdtv, n>o Sto-Uraulo, 
No fit. Us auront la liberté d’employer leurs 
prop"ca médeeins, s’ils lo jugent û propos.

Cetto maison, vu sa localité, le parfait état; 
de son drainage, ses améliorations modcriKM, 
are gar'lcs-vnalndre crpériinoiitees, offre aux 
malades los meilleures garanties poielblos.

Tout cas «le maladie rontaiçtcuso ou iuf«>c- 
tiouso y sera rigoureusement refusé.

Unopartiodo rhônital sera rréorvéospéulalo- 
ment pour les “ Maladies clos Femmes.” • 

Clinique et consultation? gratuites pour les

Smvrcs tous los mardi, Jeudi et samedi do 7 û 
bourre du matin.
Pour autres informations, s’iudresjor aux 

beurre do bureau.

TOCS I.KS joints {De 11\ A 12J hra. a. m. 
** 2 A 3 “ p. m.
*4 7 tt à 44 p. nu

SURPLUS

-AUX —

Charpentiers et Menuisiers
BOIS PE CONSTRUCTION

K PI NETTE SkCUE do toutes les dimensions, 
PIN SEC pour ouvrages de menuiserie,
- .A. -VIEISriDTi S3 -

S’adresser chez

GABRIEL VALIN,
Coin des rues Prince-Edouard et 

Dorchester
31 oct—1 rn

Grande Vente rie
PÂRDESg*:'

VOICI lo temps ou cb.'ict e «:«*v tiui 
procurer un pardessus ot 1 endroib 

pour l’acheter est au

No 116 rue St-Joseph
Ou on y fait on co moment uno GRAN­
DE VENTE t\ bon marché ot «]ui ncr- 
mot aux Hommes, Jouuas Gens ot Gar­
çon» do se procurer des Pardessus et 
pca-jackots en melton, drap castor, nap 
frisé.

Voici uno liste «les pvincipaux prix :
Pardessus pour homme......................8 G.00

44 tissés on laine............... 7.00
44 en melton lin, fait par’

lo tailleur...................  9.50
44 vu drap irlandais..........11.50

Poa-.Tackets, en tweed ; etc.......... 3.50
Et uno quantité d’autres marchandises 
vendues h un bon marché extraordinaire.

J’AI fait une grande rédaction sur un lot 
do montre» dur cl d’urgent pour dam.M 

et messieurs, pour quelques semaines «mile 
ment

A cause de l’expiration pro­
chaine du loyer de nos prémices 
actuelles,et des améliorations pro­

, jetées à notre magasin, nous nous 
; trouvons forcés da disposer d’une 
grande partie de notre stock 
d’articles de fa utaisie, et aûn d ar- 

1 river à cette ün, nous offrons cer* 
tains articles à des prix qui ne 
peuveut manquer d’attirer lav
tention. /

Le surplus de notre stock de 
vases, jardinières, lampes, cana* 
labres, encriers, éventails, sta­
tuettes en “ terra cotta ”fetc., pet; 
vent maintenant être achetés a
moitié prix.

C’est un aventago spécial qui 
est offert au public h. l'occa­

sion do lbiver
Nos prix ildflent touta compétition

Kurlor« HOU LOOKS et BIJOUX do tous genres 
LUNETTES D’OPPIftA.

ARGENTERIES, TELESCOPES,
ACCORDEONS, ETC.

Nous oonsolUoas aux lecteurs de l’Elho- 
tküb de ne pas manquer do profiter «le cetto 
gmndo rê<lnciion.

Vue visite ose sollioitéo*

ELIS BEDARD,
HORLOGER,

357, fiüE ST-PAUL,QUEBEC
29 oct—2 m 3 p s

Vft. N’oublicx p m l’adresse :

136, RUE ST-JOSEPH,
ST-BOCH, QUEBEC___

^ LOUER.—Ur» beau logemcMiL quatre 
.'z-de-cluii»ua sô, arcschambres, dans un rez- 

closet, cava ot hangar.
AUSSI i cadres do chtosis atoo ch&ssD 

double et simple à vendre à bon marché.
S’adresser

. No 172 ruo St Ollvicr.
16 sept —j n o .

Liniment Minard so vend par' 
tout.

/

sur pendules, articles électro-plaquis et d’opticiuft
DERNIERS ACHATS

Les clients désirant ccheter des articles importa 
de cette saison, trouveront notre stocK,i s 
de celui que nous avions en mains les au 
précédentes, et les mêmes prix modérés. 

ftÊsHSscompte de 10 p: c. sur argent compta*11"

34 RUE DE LA FABRIQUE



»*>nri ■««ü'üBPji”1?*?' ?*'**■> SELECTEUR

riANOS, ORGDES ET MUSIQUE
ARTHUR LAVICNE

Editeur de Musique, Importatsnr

w «retapé* hindi, 10.octobre 18ÎW, lo»trains 
s 1 parti»»»» t du Term ln un, rue Saint-André. 
Il Québec, ot arriveront comme t>uit, excepte 
** lOBdlttîancheflï

DEPART DE QUEBEC
0 CO A. Mr— Rxprewi local pour Injonction Ui- 

riere a Pierre, lundi, mercredi et 
▼cudredi, y am r ft ut h 0. 50 a. m.

7 30 A. M.- Kxprcaè direct pour îo Lac Saint* 
Jean, mardi, Icndi et «amorti, arri* 
vaut b la jonction ('iiambotd u 5.48 
p. m. et i% Kobcrval U 6.80 p. m.

« ”»5 p. M__Train local do lft inullo pour Saint*
Raymond tou» losjou*?, y arrivaut 
h 0 45 p. m.

ARRIVEE A QUEBEC
9.00 A. ML -Trail lfwal «le >e nV-'.Ho pari de St* 

Raymood, tous V»* jour-;. & 6.30 a. 
m.. arrivant a Québec ù 9.00 a. xn. 

6.40 P. M.—*Kx préau direct îmrt de Itoborval A 
7.Su a. m.. h» lundi, morcrodl et ven­
dredi (et do la Jouctlon Chambord 
h 8.12 n. m.) pour Québec; y arri* 
Tant a 0.40 p. m.

0.40 P. M.—Express laça! part de Jonction Ri- 
vlèro a Pierre a 2.40 p. m., mardi, 
jxuui et samedi, arri vaut a Québec 
n 0 40 p. tn.

20 minutes pour preudro lo lunch au I^ic 
Edouard.

I/Expx«*»« local, nord cl Hurt, fera me- 
roulement fi la lUvièro & Pierre avec 
\o elie in Lu do fer (loft b aune* Ixmren* 
tidofl, juror Saint-Tito, tirandos Piles, 
Troi#*RIviérea. On peut so procurer don bil­
let* de Rufttajoe chez. K. M. Stocking. vD&vifl 
l'hôtel îJi-Lmftrtiel nu No 1(11 ruo St*Joseph.

Le fret pour St-Raymond et le-» «Utlons In­
termédiaires ne flora pn« reçu h Québec aprèa 
3 1». p. m*. et pour lo« stations au-delà «fo St- 
Raymono. ft"-*1 5 h. p. ni.

Le chon-Jittfo fo • transportera les nouveaux 
colons et U «ru fa nlllcs.et une quantité limitée 
do lourtfeiteu» ao ménage U R APIS.
ALEX. HARDY,

Agent gén. fret et pass.

Québec, 8 oclobro 1692.

J. G. SCOTT,
Secretaire cl goraat»

0

Changement des Trains à commen­
ter lo 2 octobre 1892

LAISSENT

QUÉBEC

A
J.10 P.M.

A 10.30 P. III.

ARRIVANT h Montréal h 8.00 
p. m„ connectant avec le# 
i rains ponrSt-Jean.Nuwpott, 
Hasto-n, Portland or les sta­
tion» intermédiaire**, pour 
Ottawa, Wiutupoff ot J«rn 
endroits do la Côte du l’aol tt* 
nue, Toronto. Chicago et les

c endroits do l'Ouot.
r Alt ItlVA NT à Montreal \ 6. 

80 a. ni., (les lundis exceptés) 
connectant avec les trains 
pour .Saint-J «au, Newport, 
boston, Portland. Ottawa, 
Toronto et.les stations inter­
médiaires. pour Suult 
Sainte-Mario, Duluth, Saint 
Paul c*t.autres endroits.

TRAIN DU DIMANCHE
LAISSE f ARRIVANT K Montréal A AC0 

QUEBEC ! p. in. connectant avec les 
A 1.10 P. 31. | train-» pour Toronto, t-lilca- 

l. go c» îo*endroits do l'Ouest. 
Lea train»? laissent Montreal n S.10 a. in., 

10.30 p. ■>. los trains du (Unuuicho UissonB 
Montréal 8 3.30 p. m., arrivant u Québec à 
9.55 p. in.

etPour billets, olmrs parloir et dortoir 
autres Informations, s'adresser aux
Bureaux do Billet do Québec :

IIOTEL ST-LOUIS ot
STATION DU I’ALAïS.

6 oct-l an

«O&QMKatS

CHEMIN DE FEU

QUEBEC CENTRAL
I-i ligue «1«>« chftrfl j» 'L»i - Wagner entre Qué­

bec et la Non veil»' \tv-'
Service do trains solides entre Québec et 

I)06ton viA Shorbr «» • « le chew n do foi*
Roflton Sc Maine. «M çnw Québec et Portland 
vffi Jonction Durtsivo1! ci lo chemin do for 
Maine Central.

Le et nprèn Lundi, ' .« tobro 15SC, Ica 
traîna circuleront connue suit :

EXPRESS—Répart do Lévis h 2. h. j*. ru.—ar­
rive à Jonction DudffweU à R50 p. m.—«16* 

H; art uo Jonction DudswcH à 7.05 p. m —ar­
rive U boston ù îxtiô o. m. arrivo il Now- 
Vork A 11.40 a. ni.
Char*» palais Wagner ot train solide rlc Qué­

bec h boulon sc mccoi'flant h Jouet ion Hurts* 
well avec ’•> train direct pour Portland ci les 
autres « i.dro u au Ma rio.
MIXTE- iiepart do Québec (traverse) 12JW p.

m. —départ de l/évis A 1.15 p. ui.—-arrivant A 
6t*Françob#fe 6.30 p. ni.

ALLANT AU NORD
EXPRESS.--LiitreO New*York A t p.tn. Lasso 

boston à 7.t.') p.m. LaUso Sherbrooke ù7.i5
n. m. Arrive A IA vis A 2 p in. Arrivo A 
Québec par lu bateau-passeur. A 2.15 p.m. 
Chars palais Wager sur co convoi et train

solide du boston il Québec, ce raccordant * la 
jonction Diidswell avec les convois «lu Maino 
Central venant do tous lus endroits du Maino. 
MIXTE—Quitte St-FrançoU delà RoancnV 

6.00 h. a. m*. quitte U Jonction du la Boauco 
ù 7.10 h. a. m., arrivo A Lôvlfl A 10. ‘ 0 h. a. m., 
et A Québec par le bateau passeur, 10.15.
C’est la hguIo voie sur laquelle circulent dos 

chars directs entre Quebec et la Nouvelle-An­
gleterre Ro raccordant avec les ch o min.- do fer 
Boston & Mntnc et Maine Central.

Raocordcmciiis n lAvi- o‘ A la jonction Hnr- 
laka avec riwtorculoin.il, a Sherbrooke nvoo 
le Hoslon A Maino pour boston. Now-York, 
etc., etc., A Jonction Uudfiwoll avec le Maino 
Central pom* Portland. Banville. LcwUton et 
tous lev endroit* do l’Etat du Maine.

Pour autrw Informations, pour billet*, indi­
cateur», etc., «adresser au bureau général dos 
billclv. en face do l’hôtel St*Louis, Quélioc, ou 
A aucun autre des agonU de la oompagtde*

FRANK GRUNDY. 
SuriiiUxnlaut général.

J. II. WALSn.
Gérant général, fret et passagers. 

Sherbrooke, 25 octobre 1893.

~ CHEMIN DE FE3
Quebec, Montmorency 

et Charlevoix
«COMMENÇANT ot après LUNDI le 17 OC 
JUUHKigezjca trains ourcuicront coumiosuit

LA SEMAINE
Départ de Québec, Arrivée à Stc-Ànno,

riVA’îî 9.00 A. M.
f bAj 1 • AI. 7.20 1». M.

^^bArt de Sto-Anno Arrivée A Quôboo
o.i.j A. m. «.sa \

}J«5® „** Kxocpté le samedi 12.55 P. M.
I. .-U1 . M. Samedi t»eulcnicut 1.25 ”

LES DIMANCHES
Départ de Québec

1 ,r,,> A. M,
2.00 P. M.
5.30 "

Départ ileSto-Anno
5.45 A. M.

II. 50 ••
400 P.M,

^ autrea informations «'adresser au *ur

W. R. RUSSELL
Surintendant.

VG. S. CHESSMAN,

"BWCCTSJmaaMMOBMBKaaBaKMMMB»

Mercier, Gouin & Lemieux

Arrivéo h Bte-Aime 
9.00 A. M. 
3/J5P. M.
6.3.5 “

Arrivéo A Québec 
6.50 A. M. 
12.55 1*. M.
5.UA

Bureau : “ Bâtisse New-York Lifo ” 
7, PLACE D’ARMES

—tan ISO
11

AUGUSTE EDGE, L. L. B.
« AVOCAT,

N0 12, R0€ B0NAC0NA
___ HAUTE-VILLE, QUâasEC
fM syuln—j.n.a

swm

PIANOS ET 0RG0ES
Do« mellleuvo* manufaotnnw, vendus k de*

PRIX EXCESSIVEMENT MODIQUES
ot A tonnes do paiement très faollos»

Orgues de $50 à $550
Pianos de $200 à $600

Pianos et Orguosdo seconde main Alouor 
ou ti vendre A prix réduits

iW Pianos et Orguos réparée ci accordés. 
Sariafnotion garantic.

Mtislquo nouvelle reçue toutes les *omai- 
ncti d’Europo et des KtaU-UnL^, nu

XO 55, ItBE LA FABIRQUE
•oaiivi:

tïÀÏDÊ GOLD

LACK SEC
Dontz & Goldermauu’s

\\\W£9 ' -/

Est le meilleur CliamiKi- 
gno sur lo marché an- 

Rlals

C’est le favori do 
Hon Àltosse Royale 
le P ri n o« de Galles, 
do la Cour, du Clul» 
de l'Armée et do la 
Marine, etc. On en 
fait usage à presquo 
tous les banquets im 
portants.

En glaco chez les 
principaux restaurants 
et hôtels.

LAWRENCE A.
WILSON & Cio

AG K N T.S

al

juin lan— 3f.p,«.

LAURENT M3!S N
SOULPTEUE

COIN DES RIES AilASJ ET ABERT
SAINT-SAUVEUR.

Sc chargera de lout contrat pour parachève- 
mont d’intérieur d’Kgllsc ou «lo tout autre 
édifleè en menuiserie, charpente et aoulpturo 
en tonl gonro, omomonk» o«i hola, plàtro ou 
composition, sculpt ui*e «lomodèle pour fondro 
cuivre et ploiub, pl&lro ou toutautro comiKMi* 
Lion.

Do plu?. Il confectionne le* nut.eH taboma- 
clcs, confc^-ilüimaut. bauquotte-, crrilencofl. 
piédcstcaux, clialrcis b-iluslrade^ etc. Au^l 
statues cnboU ou plombé ou, déâmnage, to»4r* 
nageot dorage. Boutique munie «l’un pouvoir 
ft vapour. CondiUoiti facilc-i, Une vi^ito eat 
Bollicitée. -

Québec, 7 mai 1 SO J—1 au 3 f.p.a.

J. ELZ. POUtSST
AVOCAT,

CommlfiRalro pour lo Nouvcau-Rruns- 
wlck ot autour »le»*‘ NOTIONS 

D AGRICULTURE "
(Ci-dtïant de FJIA&EU VILLE)

Bureau : 111, Côte La Montagne, 
Résidence : 30, nie Hébert, 

QUEBEC.
G oct—G

“ L’ELEGTE î i il 
? f —
Hj i i

3?

Journal d’inforniadoii po­
litique et generale

(Quotidien et Hebdomadaire)

•O X-X O-

TIRAGE CERTIFIE
11,4-59

CANADA
Pnovix.TK me Qüicnsc 

District de (Jncùec )
Je. Louis Eugène Thompson, gérant do l’éta- 

blisscmnnt «lu " L,KLECrl’KUltM déclare:
Quo la circulation n-gulière do ” J/KLEC­

TEUR" cat aujourd’hui de onze mlllo quatre 
cent cinquante noul copies (lt,459). Et je 
fais cotte déclaration, la movant consricuclou- 
Fcmont vraie et on vertu do l’acto- Î17 Victoria 
concernant la suppression des «crhienU extra 
judiciaires.

LOUIS EUO. THOMPSON.

AMormemé et reconnu devant moi U Qué­
bec, le 29 avril 1392

F. X. GOSSELIN,
Corn. Cour Supérieure,

District de Québec.

■^o:o:o:x-

ACHETEZ TOUJOURS LES MEILLEURES
'MARCHANDISES

XOCO-r

Allumettes, Seaux, Cuvettes,
Planches à laver,

Papier manilla brun et de couleur

Exigez de votre epicier les allumettes eddy
et n’eu prenez pas d’au ti cs

f
COMPAGNIE

Québec, lSma lc92.—lan HULL, P. Q.

RE-OUVERTURE
BON MARCHE SANS PRECEDENT

RECOLTE DE 1892-93
Reçu directement du nuirclie de mincing î.iiuc

Sous la direction d uu connaisseur professionnel 
FODR LA QUALITE, BIEN PEU LES EGALE, AUCUN UE LES SURPASSE

DETAILLES AUX PRIX DU GROS

Grand entrepôt de Tiré, 10 Rue St-Jean
Thé Noir, bonne qualité fdcml-feuillnl nrir ...... .Thé noir ao choix, plein corn-* f«*rc<- IiiLiuq > ».J.u,^nL............i.............................................................. iGa.

Mixture, Loi lan. Chinoot J)arjcoling (choix flnét-'iAli .....................................................................  *?!,c,
ZWixturo, indien et Gcvlati. lo nlus fin «t i.< niiL r. « j........i:......... .................................... . 4 0c«
Japon noir coloré, (dcmi-fouillo »>t ui.-ii. 4.(-.n ÎV î ° tM|* fln ^>om,,iion................................... OOo.
Japon do choix, doux et odoraSt. 1 P ) bü'm° qU*liVé.............................................. 12ot Pic.
Oolong (KoruioHd................... *........................................................................................................  20c.
Coj lan, oxtruyl’okoo Oolong . .......................................... ........................................ ...................... ..........
Iiyson <-xtm choix de A^san ................... *......................................................................................... 60c.

"—*  ................ “ ................................................ 50c.

Pouchon
noir et v*  tit> uu>
portées dans leDoruiniôn.

l.iKto donné ot iVhantilhnm gratulK (\ comparer avec lc^ autres)
X-u 5/. duiieoniptopoiirargotiL comptant, ic«*utrcbj

N oubliez pas l’adrosso :

Grand Entrepôt de The, No 10, rue St-Jeau
A. WATTERS & OIT

OJuillel —Cm. Wo 1^19

Orpes d’église et 
Mines à coudre

• MW

T/O plus grand choix h Québec «I«« Pianos* 
Jlarinouiuiiiti «I «egii^ et du s.ilon provenant

— DES FABRIQUES -

Canadiennes et américaines
HARTMAN & Co, Now York 

D.Morris Sc Co, Boston.
R. S. William s Sc Son, Toronto 

Berlin Piano Co. Berlin,
Kilffour Piano Co, Hamilton, 

Harmoniums Berlin, Borîin, 
1 Thomas, Woodstock. 

— aussi —
Do imporbofl piano* d’occasion dopuD #S 10.00) 

quarante plastron en nionUiiL OondiLioua «lo 
INiiemcnt faeilus.

YiiMix instrumonts pris eu échango.
Arr Slatiifnctiou pu 4int lo.
I/C! aoconLs et réparations do pianos et har­

moniums Noront prouiploineul exécutée. 
Téléphouo 891.

Lavfgiieor & üiitcltisou
EDITEURS DE MUSIQUE 

No 1411-ue Saint-Jean, H.-V.

QUEBEC,
22 sept— 1 au

MEILLEUR CHARBON DE 
FORGE NEWCASTLE

582 TONNES DJ "PUIS BEAU CHARBO.I
DE FORGE

Justement en déchargement
en gros et en detail

Geo, I, leMer & Go.
95, ai, 93, St IJ E 3» l MI 9 U.s ï H

TELEPHONE 29G

ETOFFES A ROBES
TW'OUri .SOLLICITONS l’NK VIMJK A 
i. i notre «léparteiiiiml ù’KtolIV-^ ti lt«.b<».. qui 
e>’t maintenant «Um mieux amorti* ot renferme 
do hnulcs nouvcav.U’i on
Cofltiunes-.IUms on sole et en laine, nuan­

ce» ot !>.ntulftlo ; Drop Bnngallnc tout 
laiuo;SorgcMnoiro8ot do couicura, 

Chovlotu, etc., etc.
AV Nous d «tairons at tirer unn attention apé- 

clnlosiir lus lignu- -u./i lnni march: :
1 vRAI* UNI POU.'trOSTUMKS. M i'.oiiu 
1 " «le large, ueuirtfu'-.it tij*. 04

A. Lim itai)
(Gradue de Laval et de. McGill)

INGENIEUR DES MINES

Bureau principal r-Qimhoc. 
buccuriialo : -Sherbrooke. tiAtU-w 

du J*io/tmer.
Succursale Montréal, 17, Uôlo 

île la 1*1. ice d Ann ci.

Pour tout n» qui a ra>por< aux Hinei
I

Le meilleur medium de publi­
cité de la cité de Québec

Les hommes d'affaires, négociants. Indus­
triel?, qui défirent so mettro cm communion- 
tion avec le publiant sauraient mieux fain* quo 
do lui parlor parl,orgauad®**L,KLEOTKLTU”. 
Leur voix *ci a eiitondue. non seulement dans 
Unis Ica quartiers do la Cité, mais auüi duus 
tous lo» comtés do la Proviuco.

DéjartBiBnTTjïapîliipe

KODVELLES MACHINERIES
QUEBEC

1 \ I tiM* F A N TA IB1K POU I ( Cf WT U M !«. 
■ " 41 potion.- di> liir^'c. 35c. 38c. 4 7c. 
\JELTf)N.S. 21 pûmes de 1 ir-ro. lGc et 25o.

Qn.intiti'i irKtotrm h Robes faut.ii-dc à 
12c, 15c. 20c, 25cv 300, et c.

MANTEAUX
Dans co département sefrmivent les nouveaux

MANTKAL’X-CA PI’IB, coinblnalsoJi ilo ma- 
tolavRC nt iHstucho.

ÇAPES KT MANTEAUX ES SKALKTTK. 

ANTEAUX UI»ST£KS tré- nouveaux.

MODES
Deux uni kb novvrautks en ciia*

IKaux de toutes eortca.
N’ouvollcs formes ou chapeaux de feutre et 

de castor.
FLEURS, PLUMES, etc., etc., en grande 

variété.

Clover, Fry & Lie.

ARRIVAGES
I jîs soimsigmta ont l’honneur d'informer les 

consommateur» du

1

N

“ L'ELECTEUR " POSSEDE LE 
PLUS VASTE ÉTA PLISSE­

MENT D'IMPRIMERIE 
A QUjihEO

--------X°*oX..........

AVIS AU PUBLIC
Ouvrages typographique* do tous genres 

exécutés avec soin et promptitude;
LIVRES, _

FACTUMR .
COMPTAniLTTlI

FORMULES ENTOU8 GENRES 
CIRCULAIItES DH OOMMEIUJK, '

PLACLVRDS. 
PnOGBA^ntBS DETHEATUE. ' 

CARTES DK VISH E,
KTC.. ETC.. ETC.

OUS AVONS roviMû complètement nos 
■ « listo4 do iiuvj’jinerioai. Nouj a von h pria 
do nouvelles agents très lmporLmto-i. Ncm 
prix sont Iw plus bas du marché, inabi û qua­
lité éflt eo quo nous avons recherché avant 
tout. Nous pouvons afllrmor quo noos avons 
co qu'il y a do mieux dans les prix les plus bas 
possibles.

Form otter, une courte énumération :
MACHINES AGRICOLES

Presse ti foin coutiuuc île LaproiriofJ. D. Doré 
& Fils).

Machines a bat j o. 1 et 2 chevaux.
Charrue d’acier Aurora.
Machine hache-pai»le Aurora.

LAITERIE
Los Béparntourncoutri/u&ift Alpha do Dirai. 
Jaim extracteurs do bourre.
J ai *' Borrigan Séparateur.**
ÎAClomètro lial>cok ot accessoires.
Quartaou Firkins Danois.
Tinettes canadien no».
IJuiiiM i» fronmgo démontées»

ELECTRICITE —(Piles Tr.yloi?
Fer? à souder électriques. Lampes e'.ectri- 

quea. l’ilcs médi(*alO0.
MACHINES. OUTILS

Ix>s planons 1er plus améliorés. 
ljtm scierie*» 1<\« moins cofttousea.
Moteur» do toutes espèce*.
Nos roura b Peau sont connue*, ot en fait d’en- 

gin\ nous voudons oe qu’il y u do mieux, 
comme lo Drown Automatic, le Vesting 
House, eta

Un petit “Géant” do 3 p. 
SbafU on bon état,

500,000 BRIQUES ROUGES, prcmlùro qua­
lité.

Une excellente oarderie presque neuve. 
ADIlE5«F.7.-tOt:ft A

J. L. 0. VIDAL & FILS

qu’ils viennent de recevoir le fameux charbon

LACKAWANNA
do toutes gT03*oura, qu'ils peuvent vendre au 
plus bas prix du marché.

Envoyer, vos commandée tout do mute, vu la 
liatuso «iul doit «o faire encore le 1er novembre 
prochain.

ARCHER & G9E
Rue St-André
15 oct — j u o

DEMANDE

SPEGIALITÉS :

RUE ST-PAUL, QUÉBEO

Linimont Minard guérit Ira, 
brûlures.

La Péplniùro CommercUdo do Rougemont 
demamlo de suite des agent* pour vendre scs 
prod uiv« qui consistent en cent milia pommiers.
âix mlllo poiriers autant de pruniers et ccri- 
tlor«, ainsi que menus fruits ot arbustes, nruo- 
mou taux et arbres forostiers on grand nombre 
tel quo noyers notrt, «nulcBplonronrn, bouleaux
Î.lcuronrH, érables h feuilles pourpre*, etc., etc. 
loauooup do nouvelles variétés do pommions 

rUM6os qui rapporte, la seconde aanèo après 
èfro plantée. I«o tout est garanti. J/w pro- 
prlétalrcftont vingt-deux années d'exp«iri ou oa 

AdroMOX*VOUS aux propriétaire*»,
FREGKAU It FRERSS,

A Rougemont,
Corn. Kourillo, P- Q.

aobt,-G m

h
COMPAGNIE DE NAVIGATION

Richelieu & Ontario
TT n STKA3IKU DE CETTE COM P AON IR 

Ll laissera Qiié’»eo pour Mr/ulréal Ions 
le* jours (excepté le «Hmancholhô heures p.m. 
arrêtant K BatWan. Troli-ltivièrcs *it Sorol.

Lundi, lo 31 octobre et après jusqu'à la clô­
ture do lu navigation, tous le» lwtuaux parti­
ront >\ l heuivs au lieu de 5 home-.

Sjdii bllloU et cabine pour Montréal so voit- 
dont aux bureaux do la compagnie, quai Na*

IK)léoi», et. au-^lft IVxgcncc do M. IL Al. Stoc- 
mKt. en fu«jc «lo lllütol

U II. MVKAND.
Agi’nt.

27 juin l«tt

JULIEN CHABOT. 
Gérant Général.

Traverse de Quebec et Levis
f FS RATEAUX DEOKTTF.TRAVKRSFd» 
D (««mpi le portiiüUanl lo dim.inchu exoeyta) 
quit tri ««ni :

QUEBEC LEVIS
Pour le Griuid-Trouo

A. M.
b^w Train mixte pour 

Richmond.

A. M.

7.90 Malloda l'Ouest
12J'0 Train Exprr*« 

rapide pour ruuunt P. M»
P. M. j l’.’.Ui Train Rxpreaa

7»3üUallo|gmrrouost | mpldo do I'uuchl

Pour riutoroolonlal 
A. M.A. M.

7.20 Mûlh’pour Camp* 
button.

7.45Tmln (nreommo* 
duliou pour la Ui* 

vici e du l/jup
P.M

2.15 Malle pour Hali­
fax.

4.3o Train (accommo­
dai iou pour Ri r 1ère 

du Ix>u|>.
Pour lo Quôboc-Ccntrnl

G.U0 MixtodoRiviA- 
vo du Loup.

P. M.
12.15 Ahvllo do Hali­

fax.
1.15 Malle de (’urne 

bel ion. 
G.15 Train (nwors- 

nuxtutton de la 
ltiviére du l»up.

A.M.
7.00 JCxpmi pour

Bhi tbrooku.
P. M.

LlOTraiutnixtopour 
Bt-J irieph.

3.00 Express jxiur
Sherbrooke. 

17 «v-tobro 1802.

A. M.
G.3U Expro--* d«*

Shnrbi*oOkc.
10.15 Train Mixte «le

Sl-Ju*eph.
P.M.

1.15 Express do 
Sherbrooke.

1

HUITRES ! HUITRES !
EN GROS ET EN DETAIL

A rapproche do l'ouverture do L» saison 
des huil.rus, j'ai l'honneur «le vous aiiixou- 
oer qu’ayant luit les arrangeni«*uU in*co8- 
saircs, je hiiih en mesure «le faire venir «li* 
rccteinont dus banni «K? êu’oho tout ce qu’il 
y a «l«i plus choisi en huîtres Mulpoiquc* 
et mitres.

Pendant toute la saison j’en recevrai tous 
las jours, et j».ir const'qucnt j’aurai l’avan­
tage do servir le public, en gn« et en dé­
lad. et cc à des prix défiant toute compé­
tition.

Dans l’espoir que vous me favoriserez, ilo 
votre patronage,

J’ai l’Ilouncur d’etre,
Votre et«; , etc.,

\Vm S.AVsrn»,
.'kl, ruo Notre-Dame, 

Boaso-Villo.
N. *13.—Tam promitères huîtres m'arrive­

ront lo li) soptonibro. Ceux qui veulent, «m 
avoir co jour-M n’auront qu’à me diumer 
leur com n uuid o «l’avance.

I .*» sept—j n u

Etoffes pur pardessus
ET —

Nous avons actuellement en main* quoique»
uns des plus

BEAUX TWEEDS
éooMals otKillarney pour complets qui aient 

Juinuisété Importé* sur lo marché.
-----AUSSI -------

Un assortiment spécial d'étofTcs pour

Pardessus d’automne
de largeur spéciale ot de toutex le*» nuances 

les plu* nouvelles

W, Vincent
RUE DE LA FABRIQUE

10 «optembre 1S32.

CE N’EST PAS Müy F AU
Co n*c«v rien «1e nou­

veau quo lo» malade* 
ho guénueent de l«>utoH 
w-Tlos do rnnliulfca avec 
ïc*i rcunédrw wutvAtrcii 
de J. K, I*. Hn^cot. car 
1U ne hou*: eo)ajK)4éa 
que <Vbo.-î»rr, ot do m- 
nnen.iièli qu«* l’on H'on 
Mourait autre/ala. Il n’y 
«i pas de nuiJailioH qui 
punc'cut- réslator 4 l'cfK* 
cacité dc« nirtnage». 
Noum no potirrionn citer 
ici t mjto* lew umludlo* 
quo ^cuvent guérir lft* 
rrmèdee KnuvagOM «le J. 
K. P. ftadoot, nuMvnotti 
dirons A tou» oMxquf 

souffrent eue, *'n* veulent ko guérir. Sla «« 
p^u vont faire riuu «3o mieux ni oo pins «Age 
que do «n procurer au plu» tAtoes précieux 
gogefl de lu santé Avec «nt on peut-braver 
tout oo qui peut «o rencontrer dan* la vio. 
Pour voua loi procurer, «’oublie* pan vous 
rcudro à I*Xnaoigno du Gros Saurage cher,

J. E. P. RACICOT
No 25, KDE ST-JOSEPH,

Saint-Roch, Québec.

LOTERIE ïMOST - ROVAL.

rt.»» -n.y*-.rrtr.**-f-rr-r*

Feuilleton ch U ELECTS J R

A

Linimont Minard guérit ï* 
névralg:io. '* C

blücU do 25 et* pour 
Ç2.50 ou U billet* de 10 et* 

pour fl/j6. .
^.isrxorisrEi x-^.ttc3-t»ois3

AOKNT.
», ruo St-Pierre, Baeue-VUle. Québec.

24 oct—lan

SOUVENIR DEUCAIF3BW:

' Elles sont adressées h Ben, 
qui vous les remettra. Il est 
bien payé, d’une part ; de l’au­
tre, il a besoin de vous. Joo les 
portera h la casa dont je vous 
ai parlé et d’où un. Indien sûr 
les acheminera. Bientôt j’espère 
pouvoir vous envoyer des ren­
seignements précis.Si William 
vit, je le retrouverai : s’il est 
mort, je le vengerai.

“ Et maintenant, ma chère 
Diana, que Dieu vous garde ! 
Compter, sur moi. Je tous ai 
donné ma vie, j’irai jusqu’au 
bout, sûr, quoiqu’il arrive, qu’à 
défaut d’un sentiment plus ten­
dre vous garderez toujours de 
moi, mort ou vivant, le souve­
nir d'un ami dévoué.

“ Morgan.

Y

Pendant en.temps Dane pour­
suivait rapidement sa route, se 
dirigeant sur iSaii-Eraneisco, 
éperon né par le désir de revoir 
Diana. L’expression que la j • li­
ne femme avait produite sur 
lui grandissait chaque jour par 
l'absence et le souvenir. Cotte 
(leur d’une civilisation rallinée 
transplantin' brusquent nt dans 
ce milieu d’aventuriers, eu pa­
raissait plus étrange et plus ra­
re ; elle éveillait dans le cœur 
de Dane le souvenir confus 
d’autres beautés vues ni 11 nu ns 
et dont elle incarna il en elle le 
charme séduisant et l’exquise 
séduction 11 la revoyait hau­
taine et dédaigneuse, belle d'u­
ne beauté souveraine, devant 
cos brutes secouées par une res­
pectueuse émotion.Comme dans 
un rêve, il prêtait l’oreille à 
ces accüiils purs, à ces (liants 
tour à tour doux comme la ca­
resse d’iuio sœur, passiomnes 
comme le baiser d’une amante, 
et, silencieux, il pressait l’allu­
re do Storm. Antonio l'obser­
vait à la dérobée et s'étonnait 
de son mutisme. Ses hommes 
le suivaient à distance, impa­
tients de retrouver à {nui-Fran­
cisco les jouissances brutales 
dont ils étaient sevrés depuis 
des mois, le jeu et ses émo­
tions violentes, Beau-de-vio, les 
femmes et l’orgie. Pour la pre­
mière ibis do sa vie, Dane se 
sentait envahi par une passion 
vraie. Mais une nature comme 
la sienne n’ndmettait pas de ré­
sistance. Roi dans cette ville do 
San-Francisco on son audace et 
son sang-froid s’imposaient à 
tous, où sa prodigalité ml liait 
autour délai la tourbe des dé­
classés américains, des despera­
dos californiens, des convicts 
échappés de Melbour ot de Syd­
ney, où ceux qui ne l’aiinaiont 
pas le redoutaient, il se sentait 
à la hauteur de tous les dangers 
de taille A renverser tous les ob­
stacles. Au.x jours d’élecsion, uu 
mot de lui enlevait les soutira­
ges ou déchaînait l’émouto. 
Dans celte société naissante, la 
force régnait seule, et, la loroe, 
il la possédait. Diana pourrait- 
elle lui résister ? A. cette pen­
sée, un sourire de dédain plis­
sait les lèvre». 11 se souvenait 
bien que, dans son unique en­
trevue a\eo lui, la jeune femme 
avait arrêté d’nu regard l’aveu 
brutal qu'il venait do lui faire ; 
il devinait en elle une volonté à 
la hauteur de la sienne ; mais 
il se disait quelle no l’intimi­
derait pas deux fois et qu’un 
homme comme lui était né pour 
être le maître dune femme 
comme elle. Diana lutterait,tant 
mieux : la lutte était son élé­
ment. Elle résisterait, soit : sa 
passion trouverait dans cel to 
résistance un attrait de plus. Il 
voulait ; donc elle céderait.

Puis après..., qu’en ferait-il ? 
Le jouet d’une heure ou la der- 
nièro passion do sa vie ? Il n’en’ 
savait rien et n’en avait cure. 
L’avenir nelo préoccupait guère 
Cc qui le rendait vraiment fort, 
c’est qu’il concentrait sur le dé­
sir d'un moment, sur la satis­
faction du caprice mémo le 
plus éphémère, tonte son éner­
gie, foule sa résolution, et que 
lo souci des conséquences futu­
res no faisaient jamais hésiter 
sa volonté.

Il était décidé h truri pour at­
teindre son but. A défaut de la 
persuasioigil aurait recours la 
violence, il enlèverait Diana, 
dût-il; pour faciliter sa tentati­
ve, provoquer ù San-Francisco 
un de ces mouvements populai­
re auxquels le plus futile inci­
dent servait de prétexte. Dane 
n’ignorait pas que, 6*il avait 
pour lui les hommes de désor­
dre, avides de jouissances, im­
patients do toute légaliié et de

tout contrôle, il avait contre 
lui tous ceux qui étaient las do 
sentir leurs intérêts et leur vie 
à la merci d’une bande d’aven­
turiers, rebut de l’Europe et de 
l’Amérique, vidant ix coups de 
revolver leurs différends dans 
les rues de la villa, s’emparant 
des terrains à leur convenance, 
s’y fortifiant et y soutenant des 
sièges eu règle contre les légi­
times propriétaires 11 compre­
nait qu'un pareil êta) de choses 
ne pouvait durer, qu'un jour le 
droit et l’ordre l’emporterait sur 
la licence et le désordre. Pour­
quoi ne pas disparaître aupara­
vant, eu finir par un coup d’é­
clat, enlever Diana et gagner la 
Sonora, où il rêvait do se tail­
ler aux dépens du Mexique une 
principenuté indépendante ? 
Des milliers lo suivraient, atti­
rés par l’appdt des mines d’or, 
par lo prestige de son nom et 
de «on audace. Avec do pareils 
homines, prêts ù tout, il pou­
vait tout oser, tout espérer, ot 
dans ses rêves hardis d’aven­
turier audacieux il se voyait 
conquérant et maître d’un em­
pire.

Dès son arrivée à Kan-Fran- 
cisoo, il apprit que le comité de 
vigilance avait mis ! v temps a 
profit et annonçait fi uilemcnt 
l’iiitcniiou de prendre des me­
sures rigoureuses pour expulser 
de la ville les gens sans aveu 
et les fauteurs de désordre. 
C’était la guerre qu’ou lui dé­
clarait Dane donna ordre à ses 
hommes do recruter scs atlidôs ; 
il fimr remit de l’or et les lécha 
dans les bouges, l’our tout».' in- 
siriieuou, il leur enjoignit do ne 
tenir à sa disposition, prêts à 
agir au premier signal.

le* mémo soir, il se n ml it à 
l'Eldorado. Ben l’uccneillit par 
nn grognement de bienvenue 
qui manquait do cordialité ; 
mais l’obséquiosité du digne 
proprietaire de l’Eldorado té­
moignait de la crainte que lui 
inspirait sou commensal. Dune 
n’en demundc.il pas davantage 
En peu de temps il fut au cou­
rant do ce qui s’élu î passé de­
puis son départ < fit ne parlait 
que de Miss Diun t ; on affir­
mait que le fiauquier Winter 
Oil était fou et prêt à tous les 
sa*rilice». Elle n’avait pas, ajou­
tait-on, daigné répondre un mot 
A scs lettres éplorées. Don Joa­
quin professait pour elle un 
culte chevaleresque, et don Joa- 
q iin, d illustre descendance es­
pagnole., possédait des terres 
considérables t une lVn tu no 
égaie à celle du Winter. Kilo 
avait refusé la main de don Joa­
quin, mais semblait llionoror 
uuno estime particulière, 
D’ailleurs, indiU’éreiite et. hau­
taine, r "ssant scrupuleuso- 
mv it ses engagements avec Beu 
: elle inspirait un respect
profond et dont les affaires pros- 
pci.dont uu delà de toute espé­
rance, miss Diana était pour 
tous une énigme, indéchiffra­
bles. Les comm ntairos sup­
pléaient à l’iguorauco où l’on 
était de sou origine cl do scs 
dessoins.

De ce qu’il entendit, Dune 
conclut ou que miss Diana était 
une ib; ses femmes habiles ù so 
foire valoir,surexcitant leursdé- 
sirs par leurs refus, ou bien, et 
cela lui semblait plus vraisem­
blable, dédaigneuses do pareils 
hommages, fièro, et décidée à no 
céder qu’à uu homme capablo 
do lui inspirer une passion pro­
fonde. il t'observa attentive­
ment 1»‘ soir, quand elle parut 
sur !Vmr.id * ; mais, ai maître 
qu’il lu; de lui-méine, il no put 
sc b’o«m;ruiie à rialluenco qu’el­
le <*x ic «il sur lui. Sa vue l’eni­
vrai t, son chant lo troublait j 
absorbé dans su contemplation, 
il n’entondit pas même lu bruit 
des applaudissements. Debout, 
pèle, appuyé au mur, il semblait 
seul impassible au milieu do 
l'enthousiasme général. Diana 
l’aperçut. Leurs regards se croi- 
sôrent ; mais il ne put lire dans 
le pieu qu’une froideur glaciale 
et un hautain dôli. Elle lui pa­
rut plus belle ainsi, plus belle 
et plus désirable. A tout prix il 
briserait son orgueil, il la ferait 
plier devant lui.

Sa résolution prise, il rede­
vint subitement lui-même et se 
dirigea vers une table do jen où 
don Joaqniti livrait à la banque 
un formidable ot malencontreux 
assaut.

—î«o pruvorbo est donc vrai, 
don Joaquin : heureux en
amour, malheureux au jeu.

—Je no sais ce que vous vou­
lez dire, Dane.

—Allons donc, mou cher, lie 
faites pas l’ignorant. Arrivé do 
cc soir, je n’entends parler que 
de votre passion pour la belie 
Diana. Ou affirme même que 
vous lui avez offert votre 
nom... et votre fortune. M’est 
avis que la fortune suffisait.

(A continuer)

Le soussigné
•Vûtm d£*iremuent -w faire tuilier mi con« 
fccuomicr n'irapurte quel habit, au plus lwm 
prix ncH-rthl*. et guruntil ft «rU/ftCtion idclne 
et *»nU«M*c. Noua fuisoud «tiroridei k.*ouiunnlére» 
Ma machine pour X cenvtn.

Suite de réunion il louer à tien oemlltlon» 
ire* Cm:U«x. *jr. JE» A.TOX 2W !F3,

LftJïltio ST-JOSEFH. ttouo étagejb
15 >l~I au T fl 1
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i ’On annonce la rupture définitive de la 
grèvo do Homc»tea<l, qui a coûté $2,000,­
000 aux gréviste» en j>erte de salaire*, uue 
perte do plus du double pour les Carnegie, 
un demi-million en frai» militaire», do» pro- 
)bh; coûteux de toutes aortes, tan* compter 
25 vies d'homme. t

. Le baron Rcinach, l’un de» directeur* du

Sunal de ranama, coutro qui se préparent 
e» poursuites criminelles, est mort subite­

ment samedi soir à Paris.
..... . ■ —

Force exacte des partis dans la nouvelle 
Chambre tics représentants à Washington :

,222 démocrates, 125 républicains,? popu­
listes ; majorité démocratique : 00.

Le conseil central d’hygiène est drivais 
cl les grandes mesures abandonnées.

On revient au Conseil provincial, qui 
n auru que cinq membres au lieu de sept.

Le gouvernement l)èBoucherville ayant 
poursuivi un acquéreur do mines en re­
couvrement de lu taxe de 1$ p. c., et M. le 
juge Mailbot ayant débouté lo gouverne­
ment, déclarant la taxe ultra vires, les jour­
naux conservateurs cherchent 5 faire croire 
que cette décision al Urine une loi passée par 
le gouvernement Mercier.

That's too thin ; it won't wash !

L'asile de Beauport
LES NÉGOCIATIONS

i Les négociations concernant l’Asile de 
Beauport sont conduites d’une façon le Mo­
ment mystérieuse qu’il est difficile d’obte­
nir des renseignements précis.

Voici cependant certaines informations 
que nous avons réussi h obtenir et quo nous 
avons tout heu de croire exactes.

On t'ait que les Daines religieuses les 
Sœurs Grises ont consenti à se charger «lu 
soin des aliénés aux conditions qui leur se­
raient imposées par le gouvernement. Elles 
sont disposées à acheter ou à bâtir. Elles 
sont aussi disposées U garder ou à abandon­
ner au gouvernement le contrôle médical.

Mais naturellement, ces religieuses ne 
voudraient pas payer plus cher qu’il ne 
convient pour l’installation, afin de ne pas 
se mettre dans l’impossibilité «le remplir 
plus tard Icui a obligation» envers le» pa­
tients.

Do son côté, le gouvernement, qui entend 
rembourser ses s«.ni8c(iptions électorale» k 
même co marché, no tient pas h recevoir «les 
religieuses des propositions trop Avanta­
ge Uses.

VoiU pourquoi les religieuses ont été in­
formée» qu'elle** devaient communiquer 
avec les propriétaires de l’asile, et non avec 
le gouvernement.

Comme cette correspondance ne fera pas 
partie du dossier officiel et no pourra pas 
être ren«luc publique, le gouvernement 
pourra passer outre les offres «les Sœurs 
Grises et payer $50,000 ou $100,000 «le

{dus, en prétextant «ju’il ne savait pan que 
es Sertira G lises ont offert moins.

Pour enlever co prétexte au gouverne­
ment, non» allons lui communiquer certains 
faits qu’il no connaît pas officiellement, 
mais sur lesquels il lui était facile «l’être 
tout aussi bien fixé que nous.

Il y a quelque temps, les Sœurs Grises 
ont écrit aux propriétaires «le l’asile «le 
Beauport pour leur offrir «l’acheter leur éta­
blissement sur la base «le l’évaluation fuite 
par les propriétaire» eux-méine» dans leur 
marché conclu avec M. Ernest Landry, 
c’est-à-dire $270,000.

Subséquemment, l'arbitre «lu gouverne­
ment porta cette évaluation à $325,000. 
Les religieuses écrivirent alors aux proprié­
taires de l’Asile qu’elles consentaient à 
payer le montant fixé par l'arbitre du gou­
vernement, c'est-à-dire $325,000. Comme 
les propriétaires de l'Asile réclament $000,­
000, on conçoit que ce» offres ne leur plai­
saient guère. Aussi sc'garde-t-on bien d’en 
laisser entrer la moindre trace dans les dé­
partements.

Go quo voyant, le gouvernement elles 
propriétaires do l'Asile se sont entendu* 
pour envoyer M. Vincelette à Montréal 
visiter toutes le» communautés religieuses 
no cette ville afin de les engager à offrir 
aux propriétaires plus que lesSœurs Grise». 

Qu’on ne perdu pas «le vue en tout cela

2uo les So-nrs Grises c‘t M. Fêter», l’arbitre 
il gouvernement, offrent do s’engager à 

const mire un asile supérieur à celui do 
Beauport pour lo prix qu’elles offrent, 
savoir $325,000.

Ce point impoitant sera sans doute con­
tredit, parce qu’on proud bien soin d’en 
laisser entrer lu preuve «lans les document» 
officiels ; mais le gouvernement est tout «lo 
nu me bien renseigné par «les documenta 
pon officiels et qu'il se gardera bien de met­
tre au dossier.

Ce nui paraîtra h la Chambre quand nos 
amis demanderont la prœluclion «les pa­
piers, ec sera une correspondance extrême­
ment habile échangée entre l'honorable 
sénateur Landry et le secrétaire de la Pro­
vince. On tàchora alors «lo lir«i sans rire des 
lettres vigoureuses do M. Landry tançant 
vertement le gouvernement.et des réponses 
non moins corsée» do M. Pelletier affectant 
de défendre sou à sou l«m $000,000 si ar­
demment convoitées. On a trouvé moyen 
de s’adresser aussi À Mgr Bégin, afin do 
colorer la transaction de l’autorité de cette 
haute intervention.

Voilà ôii en sont rendues les négociations 
8i elles vont lentement, c’est quelles sont 
loin d’etre du goût do tous les membres du 
cabinet.

Doux séances orageuses ont déjà eu lieu 
h ce sujet.

Samedi, M. Landry a eu une conférence 
d'une heure, do 11 h. à midi, aveu lo lieu­
tenant-gouverneur, à son bureau au Parle­
ment. Il est difficile de savoir exactement 
co qui s'est passé. Mais si nous en jugeons 
par quelques bribes «le conversations, M. 
Landry aurait fait comprendra à M. An­
gers qu’U devait intervenir pour faire ces­
ser l'opposition de certains ministres, puis- 
quo c’était lui M. Landry qui avait fourni 
lee fonds pour faire maintenir son coup 
d’Etat.

Commission Royale
SEANCE DE SAMEDI

Lettre do M. Edgar, M. P.
Voici le texte de la lettro do M. J. D. 

&ll çar, M. P., adresséo à MM. Archibald 
3t Briaillon, les avocats «lu gouvernement, 
st qui a fait les frais de la séance de sa*
mt«

Ad. a Archibald, C. R., et F. J. Bisail-
Ion, C. K.,

• HE I«’Enquête Caron.
Messieurs,

J’ai l'honneur d'accuser réception de 
votre K t fe" en date du 9 courant-, mai» qui 
‘.Pu quitté Montréal quo le 14 courant et 
que j ai roçue hier seulement.

Je n’ai pas encore eu le temps do lire 
arec soin le volume considérable contenant 
près do quatre cents nage» de prcu\c que 
vous m’avez envoyé lo même jour ; et do 
plus, il serait prématuré pour.moi de com­
mencer une longue critique de la ligue de 
conduite do l’avocat do la couronne, ou «1rs 
décisions des cotmui'isatrc» avant que les

S recédé» lie soient rapportes à la Chambre 
es Communes.
Vous me cite* votre lottre du 5 septem­

bre dernier dan» laquollc vous offrie/, do 
/r.pttre vos service» professionnels k nu

disposition pour que je fusse on méfuro d’é­
tablir les accusations dont la Coinpiission 
Royalo devait s'enquérir. Je donnai alors 
mes raisons pour ne pa« me rendre à votre 
invitation, en vous ad misant une copio do 
ma lettre aux Commissaires, en dite du 13 
Bepteinbre. Je ne crois pas devoir y reve­
nir ici. Je dirai simplement que mon opi­
nion générale, à lmj nolle je nven tiens en­
core, était que «les accusation» très impor­
tante» ont été complètement émise» parmi 
celles qui ont été soumise» à la Commis- 
hi'oii, Lamli» que d’autre» ont été tellement 
dénaturées qu’il est imjiossible de le» re­
connaître. .

Pour de» raison» que je ne puis que »oup- i 
oonner, aucuue répoiuw quelconque n’a été 
«ionnée à cette lettre. On m’a laissé ataolu- 
ment ignorer si l’avocat de la couronno ou 
le» commissaires avaient partagé me» vues 
jusnu’à hier ofi, évidemment bien trop 
tarif, vous venez critiquer ma conduite et 
«lire quo le» accusations de M. BowelI 
étaient plu» complètes quo les mienne».

Par exemple, rou» n’essayez aucunement 
«l’expliquer pourquoi vou» n’avez pas an­
noncé «pie ce» opinions fussent celles «le» 
commissaires et les vôtre» .avant que Ira 
tétnori essentiels eussent tous été entendus 
et renvoyés.

Je von» confesse que c’est pour moi uno 
surprise extraordinaire «lo vou» voir «lécla- 
rcr que les accusations de M. Bowcll étaient 
plus sérieuses <|Uo les mienne», qu’elles con­
tenaient tout ce que j’avais all«’gué et qu el­
le» allaient tellement plus loin que mes ac­
cusation» que je n’ai jw«s même osé compa­
raître pour les prou?er. .le crains que Pen- 
ihousiasme qui «lécculc «le vos honoraires 
n’affecte votro imagination, car il n’est pas 
croyablo que les collègues «le air Adolphe 
Caron eussent un instant songé à dresser 
contre lui une série d’accusations plus sé­
rieuse» et plu» sévère» que le» miennes. 
Citer une telle proposition, c’est la réfuter.

tri, cependant, les procédures de la Com­
mission me «lénmnirent que Pon a donné à 
quelques-unes «les accusations une inter­
prétation plus large «juc celle «pic je suppo­
sais pouvoir « tro |>crmise de leur phraséo­
logie. je l’admettrai avec franchise. 11 «t 
bien déplorable, il me semble, quo M. 
Bowcll ait fait, en révisant mes accusa­
tions,de si nombreuses altérations propres à 
me convaincre, à convaincre la presse et 
(comme vous le dite») le» avocats de air 
Adolphe, qu’il y avait de»différence» essen­
tielle et intentionnelles «lans la portée et 
la signification «les deux séries d’accusa­
tions.

De plua, bien que vous ayez reçu, ver» la 
iiii septcinbrr et avant qu’aucun témoin eût 
encore été sommé de coin [paraître, ma lettre 
aux commissaire» établissant claiierncut 
me» doutes sur la nature de la preuve que 
l’on m’aurait permis «le produire à l’appui 
de me» accusation.- originaires, tous les té­
moins dont j’avais suggéré les noms ont été 
entendus les uns après les autres, sans «pie 
je reçusse «le vous ou «K*» commissaire* le 
moindre avis qu’une telle pruuvc serait ad­
mise. Sans vouloir attribuer à «pii que ce 
soit de mauvais motif», je ne puis m’empê­
cher dépenser «pic ceux qui sont peu chari­
table» peuvent être «InqioBés à douter «le la 
sincérité «le votre silence sur co point—silen­
ce «pii a été soigneusement gardé jusqu'à ce 
que le dernier «le ces témoin* eût été exa­
miné. Lorsqu’on en fut arrivé à cette phase 
sûre «le la preuve, ou me «lit que l'empiète 
avait pris uue allure plus large qn'on ne le 
supposait, et maintenant on me demonde 
si je u ai pas d'autres témoins à suggérer.

La tactique même «le votre démarche me

fuirait douteuse, parce qu’elle arrive inani* 
cfct-cmcnt trop tard. J’ajouterai toutefois 

que,dans le moment, je ne vois aucun autre 
témoin essentiel à la preuve «le mes accusa­
tions originaires que ceux nommés dans ma 
lettre «lu 13 septembre dernier. Le coup 
d’œil raphîcjque j’ai pu jeter sur la preuve 
me démontre même que la nature restreinte 
de l'enquête, ainsi «pie les circonstances 
sans précédent qui l’ont entourée, n’ont pu 
empêcher certaine* révélations importantes 
d’éclater «l’une partie des faits sur lesquels 
mes accusations étaient basétîs. Vous «le­
vez donc entièrement ce* révélations à la 
liste que je vous ai fournie des témoins «pic 
j'aurais fait entendre à l’appui «le mes pro­
pres accusations. Après vou» avoir fourni 
cet le liste, il vous était impossible (mémo 
si vous l'eussiez désiré) «le vous abstenir de 
le» sommer de comparaître.

J»rsquo la preuve, quelque imparfaite 
qu’elle soit, aura été renduo publique, per­
sonne n’aura «le peine à comprendre pour­
quoi les exigences p«>liti«(ues dn parti ont 
voulu nue Ton me refusât un comité d’en­
quête «le la Chambre «les Communes. Je me 
tromperai fort si l’opinion publique indi­
gnée n’insiste jwis pour que 1 enquête, large, 
complète et entière «jue j’ui sollicitée «le 
mon siège cr, parlement soit accordée à la 
prochaines session, et que l’on s’cmjuièrc à 
fond dos révélations partielle* qui ont été 
faites. .

J'ai l’honneur d’être,
Messieurs,

Votre obéissant serviteur,
J. D. Eue*h.

Dernières Dépêches
Nouvelles de Montréal

JL LE JUGE DAVIDSON NE PECT 
REDSSiR A FAIRE CONDAM­

NER UN JOURNALISTE

LA TEMPETE DE VENDREDI
NOUVELLE PROTESTATION 

CONTRE LES TAXES

Les étudiants en droit
MGR FABRE ET “L’ECHO DES 

DEUX MONTAGNES”

Le candidat libéral à Soulanges

h

Le procès Morcier on brochure

LE TEMPS QU’IL FAIT A LA MÉTRO­
POLE

Les marchands et la taxe du gouver­
nement

(De notre correspondant régulier)

ni*, aVi» à table an milieu «le no» jeunes 
étudiant* plusieurs, ministres et d’autres 
personnage» de marque.

An Saint-Lawrence Hall, le mena est 
toujours de premier ordre.

Ceux qui aiment la belle et haute élo­
quence seront également satisfait», puisque 
no» .«leux meilleur» orateur» canadiens* 
fraturai» adresseront la parole : MM. Lui* 
lier et Chupleau.

—L’ouragan qui a passé sur la ville hier 
noir a aui *i de» dégât» conaidérablé* dans 
plusieurs parties «te la vilfa- l>es arbre», 
«les fenêtres et des cbRurc» ont été brisé* 
et renversés, notamment sur les rues 8t- 
lluhert, Sherbrooke, Champ-de-Mar* et 
autre».

tin ville et dan» tout le pays voisin, les 
dommage* sont considérable*.

On estime le» pcrt<»a à plusieurs milliers 
de dollars. Nous avons appris de Vaudrenil, 
hier, que la petite chapelle catholique 
située pré» «le la gare «lu Canada Atlanti­
que avait été renversée par le vent.

— La Société «le» Marchands s’est réunie 
elle aussi pour protester contre les taxes 
provinciales.

Parmi les personnes présentes on remnr- 
«niait MM. L. JC. Bcauchamn, président, 
h. X. Mois&n, O. Mondy, J. O. L&belle, 
P. Depuis, Dauphinaii, Julien, Morin, 
Nortfidiuiin, Turcotte, Stc-Maiic, O. Du­
fresne, Isaïe Rivet, Arthur Roy, François 
Archambault, Joseph Archambault, Ga­
gnon, Beaudoin, Huot.

On a tr< » vivement critiqué cette politi­
que «le coupe-gorge ; vingt marchands «le 
la rue Ste-Cathorint se sont déclaré» prêt» 
à verser le montant «lo leur» taxe» pour 
payer 1<?» frais «lu procès.

Finalement le bureau «le direction de la 
société a reçu instruction «le «e rendre au­
près de* ministre* pour demander que la 
perception des taxe» soit rctartléc jus- 
«ju’à ce que le douto sur la constitutionna­
lité de la loi soit réglé.

—M. McDougall, directeur et secrétaire 
de la MontrealBlevating Co., a poursuivi 
M. Henry Masson, propriétaire «lu Trade- 
Bulletin pour un article prétendu diffama­
toire qui a paru dans ce journal il y a plus 
«Puu an, au sujet «le vol» «le grain».

Ce procès u en lieu devant juré», sou» la 
présidence «le Son Honneur le juge David­
son, et no s’est tcriniué qu’à minuit ven­
dredi soir.

Un gland nombre «le témoins ont été 
entendus de part et «l’autre. Le» témoin» 
«1e la poursuite ont juré «pic l'arthdc dont 
se plaignait M. McDougall était libelleux 
et diffamatoire.

Ceux «le la «léfcnse ont déclaré «pic le» 
faits relatés dans le Trade Bulletin étaient 
vmia et quo l’article avait été écrit «huis 
l’intérêt public.

Le juge Davidson a fait une charge très 
forte contre M. Masson.

Le jury *’<st retiré dans »a chambre pour 
délibérer à 11 h. 20.

II est revenu en cour une heure après, à 
12 h. 20 et a déclaré «pie M. Masson n’était 
{nos coupable et que l’article incriminé avait 
été écrit «lans l’intérêt publie.

f Vrf. -t

ECHOS D'OTTAWA
(De notre correspondant régulier)

Ottawa, 21 nov.—On croit ici que M. 
Bisailbm qui a conduit l'enquête contre sir 
Adolphe Caron devant la Commission 
Royale sera fait juge «le la cour Supérieure.

—M. Alongo Wright,cx-M.P.,est dange­
reusement malade.

—11 vient «le se former ici tin club librc- 
échangiste qui compte «léjà 137 membres.

—M. b* juge Mailbot n’a mis délibéré 
longtemps pour déclarer que le gouverne­
ment «le Qtiéboe u’avait pas le droit «l'impo­
ser une luxe sur le» mutations de proprié­
té».

La eu une fut plaidée mardi dernier et 
jugement rendu le vendredi suivant.

M. le juge Mailbot était membre du gou­
vernement De Boucherville en 1878.

Le titre «le la cause <»t Syimnes—au nom 
«lu gouvernement va T. 1*. Coffee, avocat de 
Guelph. Ont.
—M. Jonca», «léputé «le Gospé, dit que c'est 
uue honte pour lo gouvernement d’être 
allé chercher M. Prince, à Glasgow, en 
K cosse, pour être commissaire «les pêche­
ries au Canada lors«pi’il y a au pays tant 
d’homme» compétent» pour cette charge.
—M.lc sénateur Tassé qui était ici samedi 

a déclaré qu’il était hostile au gouverne­
ment Do Boucherville. MM. Beaubien et 
Pelletier ont tout le patronage, a «lit le «li* 
recteur do la Minerve, et il faut que cela 
finisse.

—Panai les invité* au banquet donné par 
sir Adolphe au lieutenant Chartrand, on a 
rcmanjué sir John Thompson, l'honorable 
M. J. A. Chnplenu, l'honorablo J. C. Pat­
terson, Phonomblo sénateur Tassé, MM. 
Benjamin Suite, Alfred Carneau, Dr Pré­
vost, A. Turcotte, M. P., Joseph Mar­
inette, A. D. Décollés, le major Cliaplcau 
et F. Gourdcau.

Montréal, 21 nov.—M. Stevens, agent do 
la seigneurie «le Beaujeu, sera probablement 
ie candidat libéral duns Soulanges.

—De la «lcrnièro édition du Momie :
11 On dit que Mgr Fabre a permis, sous 

condition, la lecture do Y Echo des Deux- 
Montagnes,1'

14 I^u brochuro de M. Tarte, sur lo pro­
cès Mercier, aura 150 pages et a été en­
voyée à la composition.’'

44 On dit maintenant que lo gouverne­
ment n’annulera paa le» vente* «Je terre fai­
te» à M, Mercier et antres.”

44 Canada for Canadiens ! «lisait défunt 
sir John. C’est sans doute pour cela «p;o le 
petit. Tapper a été chercher en Kcouo un 
commissaire pour le» pêcherie* canadien­
ne».

Conférence ties prélats catMipes 
des Etats-Unis

Dernières délibérations
New-York, 20 novembro—La conférence 

«le» archevêques catholique» s’est terminée 
hier. Tout ce qui a transpiré jusqu’ici «le 
ce» dernières délibérations, c’est l’adoption 
«le résolutions comportant ;

io Mesure» pour encourager l'érection 
«l’écolc8 catholiques autant que possible ;

2o Pour l’avantage «les enfants qui ne 
peuvent fréquenter des écoles catholiques, 
organisations d’écoles «lu dimanche ou de 
classe» spéciale» à certains jours de la se­
maine, et aussi exhortations aux parents 
pour les engager à enseigner la doctrine 
chrétienne a leurs enf nota à la maison.

—Nous avons eu une température prin­
tanière ici pendant trois jours. Le temps 
est tourné au froid hier après-midi.

—Le» marchands qui ne veulent pas 
payer ln taxe provinciale ont retenu Ifc* 
service* légaux do MM. Grecnshiehls et 
Donald McMaster.

—St-lïcnri s’agite pour avoir «les écoles 
du soir.

—Le bureau central d’hygiène est aboli.
—Le banquet de» étudiant» en droit do 

rUniversité Laval aura lieu lo 20 courant, 
au Suint-Lawrence Hall. Ce n'est pas là un 
événement ordinaire, car nous verrons réu-

A TRAVERS LA VILLE
Tarif dos Insertions d’affaires dans ces 

colonnes do nouvollra : 10 oonts la llgno 
première insertion, 5 conts subséquem­
ment.

LA SAINTE-CECILE
La fêto de la patronne des musiciens a 

été célébrée avec pompe hier pour la27ièmo 
fois par l’Union Musicale à l’église Saint- 
Jean-Baptiste.

Parmi les invités, on remarquait les 
honorables MM. DeBouchcrvillc, C. A. P. 
Pelletier, F. Laugclicr, L. Beaubien, L P. 
Pellet ier ; Son Honneur le maire Frémont 
et Mino Fremont ; M. F. Carbray, M. P. 
P., MM. Amédéc Robitaillc, J. F. Peachy, 
Cyrille Duquet et Mlle Dumict, M. H. A. 
Bedard, M. A. Gauvreau, M. Dolbec, etc.

Lo rév. M. J. Cinq-Mars officiait, avec 
les rév. H. Lissard, diacre, et D. Garun, 
sous-diacro.

Sermon par Mgr Hamel.
Quête par quatre étudiant» en toge : 

MM. Hector Vervet et Ford. Vincent, 
étudiant* en droit ; Aiph. Lessard et T. 
A. Bedard, étmliants en médecine.

L’Union Musicale, assistée du Septuor 
Haydn, sous la «liroot ion de son maître «le 
chapelle M. C. Dclialc, avoc son organisto 
M. Hébert à l’orgue, Mlle Robitaillc, Mme 
T. Diignl, MM. J. K. Foctcau, A Roy, N. 
Drolet et Tardif comme solistes, a exécuté 
use splendide messe «le Schubert, inédite à 
Québec. Cette nouveauté a fait tressaillir 
«l’aise les dilettanti blasés et avide» de fugues 
chromatique». C’est de l'allemand nti pre­
mier aboru pour le* oreilles canadiennes, et 
cela demande énormément d'étude. La 
fugue du Gloria, la fin «lu Credo et le 
Sanclus ont des raffinements et de* magni­
ficence» incomparable». Comme VEheltnr 
est plu* fort sur la politique que sur l’har­
monie, laissons la parole à un étranger qui 
a bi«m voulu nous faire part de se» impres­
sion* ;

« AttiiV j-ar fin magnifique pro^râ'mme, 
nous nous sommes rendus hier matin k l’é­
glise St-Jean, ofi la fête «le 8te-C'éciIc nro* 
mettait d'ètrc très brillante, et dont Mgr 
Hatmd rehaussait l’éclat par sa présence.

Non» u’avons pay vt'* déçu* «lan» no» es- 
péranccs et il nons a été* donné «Pentèndro, 
trèr. rarement râ*lheureusement, d’aussi 
beaux chaut», «PauKvi belle musique et uue 
aussi savante exécution.

Toutes nos félicitations au chef «le musi­
que «pii a h u mener 3t les voix et les instru­
ment» d’une façon si brillante ; h l'organis­
te absolument maître «le «on difficile instru­
ment ; aux chtcurs kî unis dans leurs ac­
cords ; aux chanteuse» et aux chautcui» si 
délicatement musicien*.

Cétait la première fois que non» avions 
le nlnisir d'entendre Mlle K. Robitaillc.

Sa voix sympathique, sa parfaite con* 
naibHince de la musique, lu grande correc­
tion avec laquelle elle conduit son chant, 
en font certainement’ une cantatrice de ta­
lon t.

Nous avons entendu en Europe, en Aîné- 
riqué, ici, bien «le» artiste* et «le» meilleu­
res et nous pouvons dire à Mlle Robitaillc 
(«lussions-nous froi««er sa mcxk-stic) que 
parmi elles, elle occuperait une place fort 
honorable.

Malheureusement elle a été hier matin un 
peu avare «le son talent ; espérons «jue 
mardi elle en sera plus prodigue et nous 
tiendra longtemps «ou» le charme.

Mgr Hamel a fait un magnifique sermon 
«pie 1 on pourrait iutituler : Bienfaisante
influence de la religion sur l’art.

Bref nous sommes partis regrettant que 
cette superbe fête finisse si vite et avec 
l’espoir que notre clergé,qui fait toujours si 
bien les choses, nous conviera dans le cou­
rant «le l’hiver à d'aussi belles auditions, 
qui contribuent à fortifier l’àmo et à l’éle­
ver, comme l'a dit si bien Mgr Hamel, vers 
son créateur.

\ Un Breton.

LE NAUFRAGE DE LA “ STE- 
MAR1E ”

____  - v

Défense du capitaine du “ Mira-
micii ”

Monsieur l’éditeur,
Le capitaine Talbot, de la goélette Ste- 

Mnrif, attire l’attention, par la voie de 
votre journal «lu 19 courant, «le la compa­
gnie à laquelle appartient le vapeur le 
Miramichi dont votre serviteur est le capi­
taine.

Dans le naufrage qu’il a fait le 27 octobre 
dernier, il m’accuse «le n’avoir pas fait 
mon devoir en cette occasion et mentionne 
«lue plusieurs de mes passagers ont mani­
festé le désir «le lui porter assistance, et 
malgré tout ça je n’ai nullement fait mine 
«le lui porter secours et j ai filé quand 
même. Il dit aussi que j’ai été bien aise de 
demander «lu secours le printemps dernier 
et «pie l’on s’est empressé «le le faire, etc. 
Ix: capitaine Talbot devrait parler avec 
connaissance «le cause et ne pas se conten­
ter de mentionner ceci, celà, avec «les on- 
dit. A preuve que ces on-dit sont faux, 
savoir : me» passagers, dans le temps
étaient couchés et, personne donc ne s’est 
offert tel que mentionné. D'ailleurs, com­
ment l’aurai ton fait, lorsqu'il était impos­
sible.de mettre alors une chaloupe à la 
mer ?

Lorsque j’ai demandé «lu secours le prin­
temps dernier, j'étais loin «le me trouver 
dans le même cas. J’étais mouillé, avec 
mon arbre «ni couche cassé, à 15 brasses 
«Peau, ma chuloup« |étant allée à terre à|«lcux 
reprises avec «les passagers. Ça n’a été 
<|iic le lendemain «pi'on est venu à mon 
boni. Je signale ceci en passant pour 
prouver que les deux cas ne sont pas du 
tout semblables.

Il «lit avoir fait naufrage sur le 
Banc des Anglais, tandis «jue c’est à 
la partie Ouest «le la batturo de l’Isle aux 
Lièvres. On ne peut échouer sur le Banc 
des Anglais même avec un vaisseau d’un 
fort tonnage. Co qui prouve iustju'à l'évi­
dence «ju’il ne sait pas même oil il était, ce 
brave marin.

Je suis loin de lui reprocher, «:t surtout à 
ses jiassagers, «le s’être trouvé «lan» une 
aussi pénible position. Mais il faut remar­
quer que j’avais aussi un devoir à remplir 
vis-à-vis «le mes passagers et «le ma compa­
gnie. D’abord, il était impossible, dans les 
circonstances, «lo lui porter secours 
avec mes embarcations. Fille» n’auraient 
jiu tenir à la mer, et il était encore 
moins possible «l’y approcher avec mon 
vapeur. Je n’aurai» donc été utile «jue 
«lans une accalmie, avec mes chaloupes. 
Comme je voyais sa clmloupc suspendue à 
scs daviers, il pourrait en faire autant, 
c'est-à-dire débarquer son personnel au cas 
où il ferait réellement naufrage. Toute per­
sonne au fait des us et. coutumes «le la mer 
writ «jue, si cette batturo «le l’Islc aux Liè­
vres eût été une île perdue «lans l'Océan ou 
«lans le Golfe, j’aurais été obligé d'attendre 
et je crois que ceux qui me connaissent 
n’ont aucun doute «|tie j’aurais fait alors ce 
«jue l’on «loit faire comme marin.

D’ailleurs le moindre souci «le son sem­
blable l’exige. Mais «Inns le cas actuel, là 
où se trouve cette bat turc en question, il y 
passe à tout moment «le» vaisseaux «le toute 
capacité. Ainsi il y a toujours moyen «l’a­
voir du secours lorsque la tempête s’apaise. 
Il est pourtant passé, dans le même temps, 
une goélette et un autre vapeur et on no 
les signale point. Pourquoi pin têt moi que 
les antre»? En arrivant à Québec, j’ai si­
gnalé le fait au bureau de la compagnie et 
fait téléphoner do suite an gérant «lu «lé- 
partoment «le la marine, M. Gregory, un 
cas où l’équipage «le cette goélette et les 
passagers, s’il y en avait, fussent débarqués 
sur cette batture. J’ai également fait mou 
rapport au Chronicle.

Votre bien dévoué serviteur,
A. Baqi’KT.

Québec, 21 novembre 1892.

Un tansleur de femmes
DANGEREUX CISÎIR DE PENI­

TENCIER

-4-r* ' •• «V* 1 t ' » ' /.
ans et neuf moi», purgeant une sentence 
pour homicide.

H y a dix an», il a commis un assaut 
semblable à celui «lont il est actuellement 
accusé sur une vieille femme «ln nom «le 
Angers, veuve d'ttn charretier demeurant 
sur le terrain Beil trd, et lui serra la gorge 
*’ fort pour l'empêcher de crier, qu’elle en 
mourut.

SPORT

Ce matin en cour «lu Recorder, un dan­
gereux scélérat bien connu de la police, 
François-Xavier Métivier, «le Saint-Sau­
veur, a été traduit pour avoir tenté «l’ou­
trager et d’étrangler une pauvre vieille 
femme dont houh taisons le nom, tenant un 
magasinct «le fruits et «le bonbons, rue 
Massue, à Saint-Sauveur.

Le misérable est entré «lan» la maison «lo 
cette femme ajq>areminent pour acheter 
«les bonbons, et voyant qu’elle était seule, 
il s’est ruée sur elle pour l’assaillir. Puis, 
voyant qu’elle résistait, il a essayé «le 
l’étrangler.

La victime a réussi à se dégager de l’é­
treinte «lu monstre et a npjndé à ôon se­
cours.

Métivier a eu peur et s’est enfui à toutes 
jambe*.

Il a ét«’* arrêté hier à la Petite Rivière par 
le sergent Laçasse.

C’est un homme «le trente-huit an» en­
viron, «le Ixmne taille, légèrement voûté, 
malpropre, ligure ridée et teint brun, che­
veux en broussailles, yeux hagard».

. Il a plutôt Pair «l’un -‘tic devenu mania- 
quo par le vice le plus honteux.

Interrogé par lo Rècoider, il répondait 
par toute)» sortes d'incongruité**.

—Pourquoi avez-vous èsaiyé «lo tuer 
cette femme ? lui a demandé le j^ige.

L’accusé l’a regardé avec une expression 
indéfinissable, pui* ;

—-Comment? dit-il, moiésl j’ai tué «les 
petit* oiseaux?

Le magistrat.—Je vous demande pour­
quoi vous avez essayé «le tuer cette fem­
me ?

—Je n’ai jamais touché à cette fomtno-là, 
moé

Métivier a été renvoyé devant la Cour «le 
Police, où il y a eu enquête à inûs-clos à 
midi.

Ce maniaque, nui serait phi tôt à sa place 
«lan* tm asile «Pafiéu»**» «ju’en nrboo, vient 
do sortir «lu pénitencier, c;: il a pas» * neuf

Les Québecquois champions
Québec peut se vanter avec orgueil 

d'avoir su gagner avec éclat un champion­
nat athlétique, le premier depuis plusieurs 
aimées. Samedi après-midi était le jour fixé 
par l'Association du Dominion—«|ui, soit 
dit en pas saut, s’est montré très corrmlai- 
santé pour un de scs clubs, le McGill— 
pour la partie finale pour le litre «le cham­
pion au foot-ball. Deux mille personne» au 
moins étaieut rendues sur les Plaine» pour 
assister à cette joute exceptionnellement 
intéressante. l^?a club» en présence étaient 
les McGill, «le Montréal, et les' Crescents, 
«le Québec. Chacun de ces clubs ayant 
«léjà battu trois clubs nouveaux. C’était la 
partie décisive, et le meilleur club devant 
être proclamé champion. Par malheur les 
Québecquois avaient trois do leurs excel­
lents joueurs absents, M M. Pierce, Thompson 
et Whitehead ; mais iis ne se découragè­
rent pas, et la fin de la partie en cal la 
preuve. . -

Les McGill se sont do suite attiré l’anti­
pathie de» spectateurs par leur jeu un peu 
trop dur et plein de mauvais tours. Malgré 
cela, ils ont été bien battus par 15 point» 
contre six.

La foule enthousiasmée a porté sur scs 
épaules les principaux jouteurs «juébeo- 
cois, entre autres MM. Davidson, Pugh, 
Beattie, Price, Watson et Henderson.

Hourra pour Québec !
UN SrKCTATKT'R.

Signalement
On nous prie de répéter le signalement 

«le M. 8 vérin Croteau, «lu St-Nicolay, «lis- 
paru il y a quelques jours :

Tête clmuvc, veux bleus ;pas de mousta­
che, court» favoris, barbe repoussée au 
menton ; chemise do flanelle grise tra­
vaillée de laine noire, habit noir avec col­
let en velour* noir, chapeau dur, moulrc 
«l’argent et chaîne avec petite enclume.

h'Evénement et le Quotidien sont priés do 
reproduire.

Godowskl
Le planiste-prodige “Léopold Godowski” 

qui a laissé une impressio.. si durable à 
Québec lors de sa visite au milieu de nous 
avec le violoniste Ovide Muain, il y a 
«jues année», est en ce moment à New-York 
où il fait les délices «les dilettantes et «le la 
société aristocratique de la métropole amé­
ricaine.

Erreurs rectifiées
Dans notre edition de samedi roir, non* 

annoncions que ie Directeur «les Rév. Frè­
res «le la doctrine chrétienne était grave­
ment malade de la grippe.

C’est une erreur. C’est le révérend Frère 
Jérôme, Directeur de l’Kcole «les Frères de 
St-Koch «jue nons avions écrit.

Nous disions aussi que M. l’abbé Audet, 
chapelain «le Jésus-Marie, était atteint «le 
la grippe.

C’était une erreur de nom.

Petites nouvelles
Les pompiers ont été appelé» à 7 h. et 

demie nier rue Champlain pour un com­
mencement d’incendie. Dommage* insigni­
fiants.

—On se plaint du mauvais état des che­
mins «le la éommission des barrières.

— M. James F. Kgun, «le Lomlits, Angle­
terre, est au 8t-Louis.

Le jury du procès do MM. Mercier et
Pacaud

On peut voir dans une des vitrines du 
8t\ dio de Livernois, photographe, un grou­
pe «lu petit jury «jui a servi «lans le procès 
de l’honorable M. Mercier.

La températuro
La température s'est refroidie subitement 

hier.
Temps beau et sec toute la journée d’hier 

et aujourd’hui. .
Thermomètre, à 8 heures oe matin 28 

decree Farenheit, et à 2 heures cet axirè»- 
midi 30 degrés.

Navigation fluviale
La navigation entre Québec et Montréal 

sera probablement close mercredi ou jeudi.
Un des vapeur* de la comj>agnic Riche­

lieu qui font actuellement le service entre 
les deux villes, est arrivé ce matin avec 
une forte cargaison.

Le Montreal est attendu demain.
11 est probable que ces deux vapeurs hi­

verneront aux docks de Lévis, pour y subir 
certaines réparations, le président «le la 
compagnie Richelieu ayant obtenu—moyen­
nant finance, cela va sans dire—de les y 
inn taller pour l’hiver.

Lo steamer Beaver, appartenant à MM. 
Fraser & Co, de cette ville, a subi une ava­
rie assez grave vcudtedi dernier vis-à-vis lo 
Cap Madeleine. Il faisait un vent violent 
de N.-O., et l’arbre de couche «le son hé­
lice s’est brisé. Lo capitaine a essayé de le 
diriger vers le Cap, mais il u’u pu réussir et 
a «lu bisser les voiles et continuer vers le 
bas du fleuve.

L\ nouvelle de l’accident a été télégra-

i)hiée à Québec et le Belief, capitaine Du- 
K)i», appartenant à M. Ross, a été envoyé 

au secours «lu Beaver samedi.
La Canadienne, steamer du gouverne­

ment fédéral, remonte on ce moment do la 
Traverse «le Saint-Koch des Aulnaies avec 
plusieurs bouées.

L 'Alert, autre steamer «lu gouvernement, 
est ici, au quai do la Reine.

Le Constance, capitaine May, croise en­
core dans lo bas du fleuve.

Le Druid est actuellement à la Grosse- 
Ile. Il «loit remonter à Québec avec les 
appareils «le désinfection qui ont été en­
voyés à la Quarantaine pour servir dans les 
cas de choléra. Ces appareils seront «les- 
c «indus à Halifax où ils seront employés à 
la «juaruntamc cet hiver.

LA CïfiPPE CHEZ NOS VOISINS
Ce n’cet pas une invention comme en font 

journellement le» feuilles périodiques de 
nos voisins de la -45e ligne ; le fait est mal­
heureusement trop réel. La grippe dont on 
se croyait, à bon droit, «lénarrassé pour 
«juelquca années, fait actuellement d«j 
grands ravages à New-York où elle a éclaté 
avec une-intensité qu’on ne lui connaissait 
pas. Les relations avec nos voisins «lu Sud 
sont tellement suivies, tellement journa­
lières que nous avons à craindre pour nous- 
mêmes. On se souvient que les «itwmêica 
épidémies «le grippe se sont propagées à 
quelques jours «le distance.et aux Ktuts- 
Unis et nu Canada. L'automne pluvieux, 
neigeux et humide «le 1 année 1892 prédis­
pose les personnes «lont la sauté n’est pas 
pas robuste, «lont les bronches et les pou­
mon» ne sont pas ou excellent état, à subir 
les atteintes du mal. Pour éviter le mal, 
faites usage du Baume Ithumal, c’est lo 
meilleur reinètle à employer. On le vend 
partout 25 coûts le fia son «le 20 doses.

21 ol 22

Un magnifique sormon
Lo rév. P rc Ppoulx, 8. J., qui, avec le 

rév. Pêro Turgeon, prêche la retraite des 
homme* à Saint-Roch, a donné lo sermon à 
la gTOfid’inos*'? hier cr, l’église de cette r»u. 
roi&se. 11 a parlé avec son éloquence ha­
bituelle et a produit une profonde impres­
sion.

Une erreur__légère
Dans l’émouvant récit du raufrago de la 

goélette Su Marie, le typographe uoua a 
fait «lire qu'il manquait trois jyouceset demi 
«l'eau pour son tirant, tandis que nous 
avions écrit trois pied* et demi. C’est une 
.... légère e« reur.

Cour «le police
Ce matin en Cour de police, un jeune gar­

çon de la Jeune-Lurette, à peine âgé de 14 
an», a été traduit pour vol «le divers vête­
ments d’hommes.

Après une sév» re senioro?, comme l’in 
culjié manifestait un repentir sincere, la 
sentence a été suspendue.

Le pain à 11 ccnls
Les observations «le Y Electeur ont produit 

leur effet.
Nous avons le plaisir «l’annoncer aux 

ménagères «ju'à partir «l'aujourd’hui le juin 
se vendra 14 cents au lieu «le lü.

Tliéâtro royal
Changement «le programme com plot com­

me on le verra à l’annonce publiée dans uue 
autre colonne.

L* s soeurs Karl nous ménagent uue sur­
prise.

Allez-y en foule, mais rendez-vous tôt, 
fti vou» no voulez j)as vous exposer à ne 
pouvoir trouver place.

Lo dornicr paquobot-posto «le Québo?
Le Circassian, capitaine R. P. Moore, a 

quitté notre port à midi et demi pour Ltver-

i>«ÿol avec passagers et cargaison généra*c.
1 prendra le courrier en passant à Rimons- 

ki. C*c.-t le «leroier paquebot-poste de no­
t e poi t cette année.

Cacliomiro
Demandez notre cachemire noir français 

à 50 cts la verge chez H. O. Gagnon, 183, 
rue St-Joseph, vis-à-vis l’église St-Roch.

7 nov—8fs.

19 cents
Voir annonce Fortin et Michaud en 3me 

page.

Allez ‘e Au Bon Ton ”, si vous 
voulez être vôtus A la dernière 
mode et A très bon marché.

17 sept—3 m
Blagdon ôc Paradis

BELLES MARCHANDISES
IA MAISON FAMUEL BEDARD qui, 

J comme toujours, tient A honneur «Va voir 
un stock d«î* mieux choisis et assortis dans 

tout ec qui conccrno la Ugno d’orfevrorie, in­
vite cordialement le publie qui a besoin du 
quohiuo marchandise «jue ce soit «le rendre 
une visite à son établissement avant de faire 
ses achats ailleurs, afin do s'assurur «le la 
qualité de.-» et!et» ain-o que du prix qui est 
toujours extrêmement bas, vu «jue l«is affaires 
«!c cette maison su f«mt toutes pour do l'argent 
comptant, o:« qui facilite l'acheteur do lu iiial- 
•oa d’avoir «ouJours «les marchandises des 
plus nouvelles et a très bas prix. C’est seule­
ment a celte maison que l'on trouve la 
" Montre tic l'.l ifjle ( ctto montre a été fa­
briquée spécialement. peur cc-ltc maison ; elle 
est sans contredit la meilleure tant «tue pour 
sa durée que pour son exactitude A donner 
l'heure correcte. Ainsi, toute personne détd- 
r« u*c «l'avoir uno bonne montre doit, avant 
«l'eu acheter uno, voir cette “ Montre de 
l'A iule ”, et s’assurer do son prix. On trou­
vera aussi i\ cot établissement le plus grand 
assortiment «le montres qu’il y ait a Québec do 
toutes autres fabriques étrangère». 11 a tou- 
•ourS aussi l’un dos plus grands choix «le 
Jonc» tff bagues pour ulliauco, et joncs et 
oajpie* pour messieurs, ainsi <iun toutes autres 
bijouteries qui concernent la ligue «lo bijou­
tier*1. Il y «-a aussi a cet établissement un 
grand stock de lunutt«.*« et Iovkuoux, avec 
verre A dama nti tic, qui est le meilleur connu 
pour conserver la vue.

RÎAIS0N S !ÏTdEL BEDARD
353, ruo St-Paul, Québec

(Vis-à-vis le dépôt, du Pacifique Canadien. J
A IcnseiftcQ «le l'Aigle.
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Montréal, décembre 1890.—-M. J. La vio­
lette, écr, M. D.—Mon cher monsieur.— 
J’ai «léjà eu occasion «le mo servir «le diver­
ses préparation» à la térébenthine etjom’en 
suis toujours bien trouvée «lans le» affec­
tions «les bronches et «le la gorge. J’ai der­
nièrement administré à plusieurs de mes 
enfant* du Sirop de Térébenthine «tu Dr 
Laviolettc, et (maiobtcuuduscffctsprompts 
et remarquables, surtout dans le cas «lo 
Toux Cronnalc.—Mme Recorder B. A. T. 

le Montxunv. ^

Conr du recordor »
Ce matin à la Cour «lu Recorder, un jour­

nalier, arrêté pour ivresse, a été condamné 
à $4 d’utueudo et frais ou 8 jours d'empri­
sonnement.

Un matelot, arrêté aussi pour ivresse, a 
été acquitté, étant traduit pour la première 
fois.

Joseph San façon, charretier, accusé 
d’avoir brutalement assailli un autre in«li- 
vi«lu, » été condamné à $20 «l'amende ou 
deux moi» «l'emprisonnement.

Un nommé François-Xavier Métivier, 
accusé d'nwiut grave sur une vieille femme 
de fS iint-ÎSauveur, a été renvoyé en cour do 
police.

Noua parions de cette affaire plus au 
long aillent «. , -

Service anntvcraair
Lo service anniversaire «le feu M. Kazairo 

Turcotte sera chanté ;i la Basilbjue mardi, 
le 22 couraot, à 8 h. a. m. 2fu

Assaut indécent
Un individu du nom de Roy, do Saint- 

Sauveur, a été arrêté pour aosaut indécent 
sur un jeune enfant.

Ce satyre est âgé «le trou te-un ans et céli- 
bâtai ro.

11 a comparu ce matin en Cour «le police 
devant Son Honneur lo juge Chauveau, et 
u été comlamné à trois mois d’emprisonne­
ment, après une semonce extrêmement 
sévère.

!^.* juge lui a «lit que, si jamais il est tra- 
«luit de nouveau pour uu crime aussi infâme, 
il subira la peine du fouet.

Diminatlon’do la diphtérie
La diphtéiio tend maintenant à dimi­

nuer.
11 n'y a plus aujourd’hui «|Uo 8 nnisous 

placardée» et 12 cas en tout en ville. Sili­
ces 12 cas, trois ou quatre jiaticnts sont en 
convalescence.

VENTE A L’ENCAN
DANS L’AFFAIRE DE

ALEXIS BARBEAU, fil»,
Co ivreur, «le la cité de Québec,

FAILLI.

AVIS c*it par le présent donné que MARDI, 
. le 29 NOV EMBUE 189JL à 11 heures a. m.. 
à mou bureau, 75. ruo St-Pierre, Québec, on 

procédera u la vente à l'enchère «le l'actif do 
cette *uccofcAiou comme suit :
lo Un stock do clou* et tùlo galva­

nisée, huiles, peintures, etc-,
évalués........................................ $ 119 70

2o Outillage et machineries pour
l’usage «les couvreur»................ 215 50

3t Crédit» d’après lBto........................ 0,827 0J
4o Roulant, consistant, eu voitures

d’été et d’hiver, etc................... 210 05
5o l magnifique safe............................ 100 00

Ç7AS9 21
La vente ko fera pour chaque item sêpiré- 

mciit on bloc à tant dans la $.
Et lo jour suivant. MERCREDI, lo 30 NO­

VEMBRE 1892, à St-Ambrolsc «le la Jeune- 
I» rot te, sur la ferme du «lit failli, à 2 hennis 

. tDê, on procédera à lu vente à l'enchère pu- 
liquc (on detail) du roulant et produit» agri­

coles, consistant en foin, avoine, chevaux, 
vaches û lait, taures, cto-, appartenant aussi 
à la dite succession. Le tout pour êtro vendu 
sans réservo.

Condition do paiement : Comptant.
(P L’in vois taire et une liste «les crédits sont à 
mon bureau, et lo stock et roulant, etc., pou- 
vont être visités on tout, temps en s adressant 
à mon bureau, et ti St-Ambrolsc à M. K. X. 
Renaud, sur la fermo mimi* du failli. Pour 
touteauirc informai ion s'adionscr à

N AP. MATTE,
Curateur,

nTrt,f.,T. i BAtisse de la Banque Nationale 
lit LhA L- 4 ruo St-Pierre, Quebec
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Salle Jacpes-Carlier
THEATRE BOVAL
A. F IS ET Sc Ore Peoprii aires et

LES GRACIEUSES

Maude SŒURS EAiïL Kazel
Audacieux cxi.lolt. sur lo double 1 rnJ „ 

termina»i. par m». cliiuo d» Sj ' *
petite gypse y

Chaîna .t quelanjH.unc* de ce*Julie, cl -w». 
u o*i I rcp't.ne**

. Danseuse espagnole 
LES SCEStniS LAILL 

Dans une sp ciali.o oi.U6re.nem nouvel!, 
MLLE ZIXJKOL N03UAC 

How do you do ! üi i Bor 
nArni MLLE Et "ZIL NOTSUH’Y 
Dernière» chanson; du jour et «iai , . ,

ï.ouis Kt iiuvais
LepRis grand équiUbriate du mon.

seule main 'l 113Lc^i champions «iu ^ dancc -
Frères Avvorb

Première apparition tio

la pui - ïanto contrxil/ï i 
MLLES HAZEL ET MAUDE *

. Lhaiuo is et dan«n 1C acteurs en tout, dont u uemoUri*... .

Prix populaires : lo, 20 et C3 cte
Québec, 21 niiv. 1392.

sæv

CITE Sol QUEBEC
HOTEL-D15.VILLK,

Quèbccv19 novembro I*^?. 
RF/ïLEM ENT No 312

Pour rendre obUr/atoire U ramonage du 
c ht minées

AUNE SÉANCE 8PKCTAI.E !H COV- 
SKIf. DE Vli.LK do la cité do Ü •*& 

tci.no voiifii’c li le «lix-hultb ino jour 
voinl ro nul huit cent quatre-vingt-aou/** u 
rcgioincul suivant a i té lu une première lois :

RÈGLEMENT
Pour rendre obligatoire le rumen^r des

cheminées
(Baliy S m lan y uc fra n • i

KIJ3T L EST ORDONNE ET STATUJ i 
A Conseil de la Cité «to Québec et 1« ,. »
BOll ordonne et slat un oiinnnc suif, ■

lo Tout»* Chem:née «lont il sera f.u: u- 
«lans Aucune maison ou l»Ati e qu* h 
dans la l’iM «le Quélxrc de . ra f*tn? r.i;.iu..Va 
par un ou don ramoneur- ti«-enci<V, au moini 
une foi - par oiiuèo à compter do L date d'i 
présent règb muni.

2«» Tout propriéinfrc oti oeotipisut «ln maison 
oji b.iti-Mi «|Ui*U:oii(jiio qui aura uiti-oiü 4 
chcmiutVs a fai»»* ratuonei*. dc\ ra :o «lo.nan- 
der par requisition a«liv»séc « et ollcta i’Ii.*. 
Peetcur îles chcmim cs, iu«liq*iatit I,-;.:u. ci 
l lii'iiro qu'il «h-iroia avoir Iiîs ntmom-ii -.

.Si l'in spec tour dc^ clieiniiitV^ u p ut en­
voyer les ramonent" au .lour «rl a l'I» iinfir^ 
dans la réquisition do tel propriet di t 0 : .c*'». 
pant de nmbon. il pourra alors lul-m- n o i ui 
ie plu y court difini Üx«,*r k* tomp** ui judld 
ramoneurs pourront s'y itiulrc.

Ho Tout propriétaire ou occupant «î« trrficoi 
qui délirera faire ramoner se» citCinln-’-es une 
deuxième ou une iroislèuio foi-* dmrir cou» 
»!•* la m *me annéo pourra aussi le fs -1 ri • 
quisitlon tel que pourvu daus la KOctiun procè 
dente.

lo Le Maire de la Cité pourra émc’.!?ooîao 
carûor annuellement, au premier «k* mai. ou 
t*ii tout autre teiuix norés cette époque pour 
le reste «lo l'anime*, des licences pour 1 unoner 
les cheminées, «laun toute la Cité «le ri \>x,k 
autant de pcrsomirB «ju’il le jugera n -*.i rp, 
et il pourra îvvotjucr ol retirer le .l u-sll- 
censes «juuiid et au^i souvout qu'il .0 aor». 
port un «le !«.* fa.ro, }>oiir aucuue i.t a .*n qua 
jugera su fil a fie.

.'*0 Tous les lamoner.rs liconrië<« «le ladite 
f’ité Héront sous la direction de l’inspecteur 
des cheminées et ii -era <!«• lour devoir «l’obt-ir 
A tous les ordre» et instructions <11; dit lu-pce- 
tour relativement au tamouugo do«c!:emb 
né«N.

tio Tout. propr'é'aire ou occupant de maison' 
veillera h co que les cheminées \ soient en bon 
ordre et sans ok-triu'lion «le inu:ii *re n pou­
voir être facilement ramonées.

7o L'occrapnn: ouloeatolro d'âne mai on ou 
biUis-c. ou partie d«* maison «m bâtis 0 io«*t ’.a 
cheminée prendra en feu encouru* ui-«*p n i 
lit*.* n’excéd int pas quaranto piastres à in« las 
qu’il ne prouve <iu’il s'e.sl.coniormè uu preheat 
réglenumt.

80 route personno qui se rendra coupable 
d’aucune infraction au présent reg’.eim'. t en­
courra et payera une amende uVx«*é«lnitt p»?

Suaranto pUstm et à d« faut 11 ; a mool 
’i«*ül!e sera passible d’un einpr.s«*unt'iiicot 
n'oxeMaut pasdnux mois.
9o Tous los autres règlements ou pArt • 

règlement irirompatiblos avec i •» «li itioii 
du présent réglement bout par le p.osent rove* 
quès.

AVIS PUBLIC
[?ST PAR LE PRESENT DONNÉ Ul'T.N 
L vertu «le la 3)mosection «b* l'a• -*J Vie., 
ch. â7. tel qu*amondé par !a -*•■•: o 1 II -i • l'acte 

31 Vie., c'i. 33, et la fcccliou «Sde l'aol « Vie, 
ch. 51, le règlement eUlessus »cra lu uiicfO* 
condo fois et pav-té vendredi le deuxième Jour 
de dc«o;nh;e prochain (1S99}«

II. J. J. B. CHOU IN \PD 
(îrefiler do la l'ité.

C1TJE 1>£) «fcUEWKC
ClTK nKQl'KnKC \

District de Quebec. /
No. 311.

Règlement pour amender lo règlcm nt Vo?T4 
intitule : ” Uèffleinent pour amender,rr 
fondro nt consou«lor les divo:sy*gV.7ient# 
concernant les charretiers, le un if ci îoy sta­
tions de charretiers-

tJledifj* en langue fra nyi'd

AUNE, ns «emblée «pédale d 1 CowoUdeJa 
t.’ité «le Québec, tenue il i’ilète .i\« n ule, 
dans la «lito «ïilé, vomlrodi, lodix-Umwfly 

jour «le novembre mil huit cent quitro-vlnçv 
douze, coafonnément à 11 loi '.‘t e: vertu dun 
règlement passé par co t’onseilen < o;;-«"uenca 
d'ioollo, et apri*s l'ueooinpHBttin-’at cxwtaj 
toufe^ los formalité.'» proscrite- pir 1<*tel cas fait et pou; vu, à Lquoilf a -rmoWC
Fout piéscnts «leux li«?rs «les nu 111 .'stpjnp^ 
gant le dit Conseil de la C.té de Q h •. c 4

Son Honneur lo Maire, MM. -•'* échjvl»* 
Fi «et, Foley, Hearn, Kirouac, Lconiuxl, te* 
tellicr, Rob taillo, MM. lcscoii-t fier- .V gor?, 
Boisvert, Buwiert-*, Chamb r. 1 k:-- «ait 
«ïrifiln, .inluihtou. Punnet, Parent. ItaiKOi*» 
Tessier, Tidbaudeau, Vincent, >N nÿv.

Il est ordonné or. statué par le l. * n-u . aou 
Cité «le Québec, et le dit Conse.l ordpuQfirt 
statue rom mo Huit, ravoir : , , .

lo Lo punia.apho septième de »•> 
sixième sjotum du dit règlement No 
par le pmwnt abrogé ot remplacé par w sui­

•‘7. Ijc terrain borné par les rut- M-hora 
St-Paul et DôsFossè», préparé à cet cseid 
appartenant h la Cité. ”

,Uî5’J J. FREMONT.
.Maint

Attiistk.
II. J. J. B. CTTOUINARD.

Oi*ofllcr de la Cité.

POU&CITTI SEMAINE
CRAHDHRSDUCTI9^F)A5S

LES LIGHES SUlVANfES;
100 tloz. Rorviottefi en to:!o à I_u 

la pièce, un GRAND LOT sergo cM* 
viot double largeur pour costume* 
noir et bloii marin n 39 c. la ver^o 

Nous avons aussi un nmguitri115 
choix «lo Blouses Courtes *^iI1
teaux demi-longs, dorniers goût?-
Avant que d'acheter ailleurs,

Venez nous voir»

H. & 0. CAGKON
183, rue St-Joseph»

(VIS-A-VIS L’EGLISE ST-TIOCW

QUEBEC;
Cost “Au Bon Ton”an°£i£j 

trouverez ce quil > p


